
Qui n’a jamais 
rêvé d’être riche ?
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MENU

Réagissez à un article  
Le s  m e s s a g e s  e nvoyé s  à  c o u r r i e r l e c te u r @ 
reformes.ch sont susceptibles d’être publiés. Le texte doit 
être concis (700 signes maximum), signé et réagir à un de 
nos articles. La rédaction se réserve le droit de choisir les 
titres et de réduire les courriers trop longs. 

Abonnez-vous ! 
www.reformes.ch/abo

Fichier d’adresses et abonnements
Merci de vous adresser au canton qui vous concerne : 
Genève aboGE@reformes.ch, 022 552 42 10 (tous les matins).
Vaud aboVD@reformes.ch, 021 331 21 61 (matin, lu – je).
Neuchâtel aboNE@reformes.ch, 032 725 78 14 (lu – ma).
Berne-Jura aboBEJU@reformes.ch, 032 485 70 02 (ma, je 
matin).

Pour nous faire un don
IBAN CH64 0900 0000 1403 7603 6

DANS LES CANTONS VOISINSSOMMAIRE

Photo de Une
En Une, vous pouvez admirer la statuette de l’Ekeko (Bolivie). Ekeko est une divinité 
andine supposée apporter la richesse sous forme de cadeaux rangés dans sa hotte.

A l’origine, la figure transportait surtout des produits agricoles, mais elle a beaucoup 
évolué au fil du temps et s’est adaptée aux aspirations contemporaines des Boli-
vien·nes. Par la même occasion, elle s’est aussi fortement urbanisée.  

NEUCHÂTEL

Une campagne numérique pour toucher un autre public
FINANCES Les trois Eglises reconnues du canton ont lancé, cet automne, une nouvelle 
étape de leur campagne de communication prévue sur trois ans. Des spots ont été dif-
fusés dans les bus, sur les écrans publicitaires des stations essence et dans les bureaux 
de poste. En optant pour une campagne numérique, les Eglises espèrent toucher un 
public qu’elles n’atteignent pas en temps normal : les personnes distanciées, les familles 
et les jeunes.  

BERNE-JURA

En route pour une journée de réflexion
SYNODE Les délégués du Synode jurassien ont accepté, samedi 9 novembre à Péry, le 
principe d’une journée de réflexion synodale le 29 mars prochain à Tramelan. Objectif : 
repenser le rôle et les services proposés par l’arrondissement jurassien, en particulier 
en matière d’offres pour les jeunes, de médias et de documentation catéchétique. L’as-
semblée a également validé un budget 2025 à l’équilibre.  

GENÈVE

100 ans du Service social international
MIGRATION Le Service social international fête ses 100 ans. L’occasion pour ce réseau 
mondial qui défend les droits des enfants, des familles et des personnes migrantes 
d’ouvrir ses archives. Et de monter une exposition à voir jusqu’au 24 janvier à l’Espace 
Quartier Libre SIG, pont de la Machine. Des visites guidées et des cafés-expo sont 
prévus. Plus d’infos : www.across-time-borders.world.  
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ON N’EST JAMAIS RICHE 
TOUT SEUL

Noël, temps de la redistribution, du 
partage. Et occasion de se pencher sur 
l’abondance, ou plutôt ses représentations. 
Car si la richesse dans ses formes extrêmes 
est une réalité pour un petit nombre, elle 

reste un fantasme pour beaucoup, largement entrete-
nu par certains acteurs de notre société de consom-
mation. Et ce malgré les inégalités qu’elle crée. En 
miroir, il y a la pauvreté, et toutes ses formes.

Tout le paradoxe de la richesse est qu’elle néces-
site une mesure pour exister. On n’est jamais riche 
tout seul. Qu’est-ce que la démesure ? Que veut dire, 
au juste, « être riche » aujourd’hui ? Si la richesse est 
souvent perçue comme un frein à la spiritualité, no-
tamment chrétienne, l’histoire, l’anthropologie, la 
théologie, le marketing, la psychologie, les sciences 
économiques montrent ses paradoxes, au-delà des  
clichés, le sujet concerne chacun•e de nous, à toutes les 
étapes de notre vie.

Est-on riche à 20 ans comme on l’est à 60 ans ? Et si 
la vraie richesse se mesurait non pas « à ce que l’on a, 
mais à ce que l’on donne », comme le dit le proverbe ? 
Pas uniquement au moment des fêtes, mais tout au 
long de l’existence. Ce serait alors une richesse prodi-
gieuse… intarissable, comme le cadeau fait par Dieu à 
l’humanité à Noël.

 
 Camille Andres

RADIO  

Décryptez l’actualité religieuse avec les
magazines de RTSreligion.ch.
Hautes fréquences le dimanche, à 19h, sur 
RTS La Première. 
Babel dimanche, à 11h, sur RTS Espace2.
Sans oublier Respirations sur RJB le 
samedi, à 8h45, ainsi que sur www. 
respirations.ch. 
Le dimanche, messe, à 9h, culte, à 10h, sur 
RTS Espace 2. 
Le culte radio du 1er décembre à Bienne 
pourra également être suivi en images sur 
RTS deux et celebrer.ch.

WEB  
Suivez jour après jour l’actu religieuse sur 
www.reformes.ch, sur les réseaux sociaux 
ou en vous abonnant à la newsletter www.
reformes.ch/newsletter.

PRILLY (VD)  
Tout le monde est bienvenu à l’atelier gas-
tronomique et théologique organisé par 
la paroisse locale, le service Enfance et 
FamilleS régional et l’Institut lémanique 
d’éthique le sa 30 novembre, de 9h à 12h, 
au Centre paroissial Saint-Etienne (ch. du 
Vieux-Collège 3). Chacun•e est invité·e à ve-
nir avec sa recette, ses ingrédients ou « les 
mains dans les poches du tablier » pour cet 
atelier de cuisine entrecoupé de méditations 
mitonnées par Olivier Bauer, professeur à 
l’Université de Lausanne.  

FRIBOURG  
Luc-Thomas Somme, professeur à l’Uni-
versité de Fribourg, donnera le sa 7  
décembre, à 14h, à l’invitation de l’ACAT, 
une conférence sur le thème « Dignité 
infinie de l’homme ». Au centre Sainte- 
Ursule, rue des Alpes 2.   

RENDEZ-VOUS
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Les lieux de culte regorgent de surprises. Vous connaissez une bizarrerie ou 
une anecdote qui mériterait d’être connue ? Partagez-la : redaction@reformes.ch.

Les Terreaux mis à nu
REDÉCOUVERTE Haut lieu de l’Eglise 
libre inauguré en 1890, la chapelle des 
Terreaux de Lausanne – devenue Centre 
culturel en 2004 – est fermée au public 
pour la saison 2024-25, le temps de s’offrir 
des travaux de rénovation bien mérités. 
Le temple s’est ainsi dépouillé des pen-
drillons de tissu noir qui recouvraient le 
cadre de scène et les murs latéraux. 

Pour la première fois en vingt ans, on 
peut ainsi apercevoir les vitraux, la haute 
chaire en bois et la fresque de Louis Ri-
vier qui orne le fond de l’église. Cette der-
nière, peinte en 1928, représente le Christ 
en croix « dans une perspective qui n’est 
pas sans rappeler les œuvres de Dalì à la 
même époque », s’enthousiasme le direc-
teur, Didier Nkebereza. 

Celui-ci souhaite que les rénovations 
permettent de dévoiler plus facilement 
ces trésors à l’avenir. « Le projet initial 
consistait à mettre en valeur la poly-
valence du lieu, je continue dans cette 
voie. » Un goû ter y sera organisé le mer-
credi 11 décembre, à 17h, occasion de 
voir l’avancée des travaux et la chapelle 
dans son état originel (inscription sur  
location@terreaux.ch).   Noriane Rapin©
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                     NOS TEMPLES ONT DU TALENT

Code QR sur une tombe
HOMMAGE La Ville de Zurich a autori-
sé la présence d’un Code QR sur un mo-
nument funéraire, rapporte le portail 
Ref.ch, reprenant une information de 
Blick. A l’aide d’un téléphone portable, 
le code permet d’accéder à un site web 
donnant davantage d’informations sur 
le défunt. Derrière cette première se 
cache une entreprise spécialisée dans 
la rédaction d’autobiographies. Contac-
tée par Ref.ch, la Ville de Zurich déclare 
qu’il s’agit de la première demande al-
lant dans ce sens, et que le maintien de 
la plateforme web liée est de la respon-
sabilité des proches.  J. B.

Repenser l’information 
FESTIVAL DE FILM La 29e édition du 
Prix Farel se solde par un bilan posi-
tif. plu de 2000 personnes ont assisté à 
la trentaine de projections et aux deux 
tables rondes de cette manifestation 
consacrée aux films éthiques, religieux 
ou spirituels. Le youtubeur YannTout-
Court (Yann Bouvier) a été récompensé 
dans la catégorie explainers (vidéos expli-
catives pensées pour le web). Sa vidéo 
Hitler ne voulait pas exterminer les Juifs » : Ne-
tanyahu dit vrai ?  a séduit le jury car elle 
délivre, dans un format très réduit, un 
contenu rigoureux, ainsi que par sa capa-
cité à rebondir sur l’actualité. Donovan-El 

Limpiador, de Louise Monlaü, a décroché 
le prix du documentaire court; Hawar, nos 
enfants bannis, de Pascale Bourgaux, le prix 
du documentaire long.  

Correctif 
ERREUR Dans notre édition de no-
vembre, p. 16, il est indiqué que l’ouvrage 
de Timothée Parrique Ralentir ou périr, 
l’économie de la décroissance (Seuil 2022) a 
obtenu le Prix européen de l’essai en 
2023. Il s’agissait, en fait, du prix de l’es-
sai EcoloObs 2023, décerné par l’hebdo-
madaire L’Obs. Nous vous prions de nous 
excuser pour cette confusion. 
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« Un shoot de spiritualité quotidien »

Les sciences bibliques à portée de toutes et tous

Alors que le calendrier de l’Avent est devenu un objet marketing, 
un groupe œcuménique propose de vivre cette période autrement. 

La 76e édition du cours biblique par correspondance invite à la découverte 
du « laboratoire communautaire » des premiers croyants. 

CHEMINEMENT Les supermarchés dé-
bordent de calendriers de l’Avent ! Et tous 
ne s’adressent pas aux enfants. Whiskies, 
thés, fromages, confitures ou même ac-
cessoires érotiques se déclinent tous en 
24 petits paquets pour avancer vers Noël. 
« Maintenant que Noël est une fête bien 
plus associée à la consommation festive 
qu’au religieux, il n’y a plus de limite pour 
que chaque ‹ sous-symbole › (comme le 
calendrier de l’Avent) puisse être réutilisé 
à des fins de marketing », répondait il y a 
quelques années le sociologue Christophe 
Monnot interrogé sur la multiplication 
des offres de calendriers (www.reformes.
ch/avent).

Avent autrement offre, au contraire, 
de revenir au vrai sens du calendrier de 
l’Avent : un cheminement spirituel vers 
Noël. « Avent autrement est un calen-
drier de l’Avent en ligne qui propose des 
réflexions et des activités pour tous les 
âges. L’idée est de vivre la préparation à 
la fête de la Nativité », explique la diacre 

FORMATION Tout était à inventer pour 
les premières communautés chrétiennes ! 
« Les règles de vie communautaire, les 
comportements éthiques, les relations à 
l’Etat romain et à la citoyenneté, le rap-
port au monde économique et à son pilier 
qu’était l’esclavage, les pratiques alimen-
taires », liste la présentation de l’édition 
2024-25 du cours biblique par corres-
pondance, la 76e édition de cette offre. 

Céline Michel, porte-parole de l’équipe 
qui prépare ce matériel. 

« Chaque matin, un courriel est en-
voyé avec un lien vers la réflexion et l’ac-
tivité du jour. En dix ans, puisque c’est la 
dixième édition d’Avent autrement, nous 
avons évolué et nous sommes adaptés aux 
changements d’habitudes. Par exemple, 
nous avons travaillé la lisibilité de notre 
site sur téléphone portable puisque dé-
sormais beaucoup de lecteurs et lectrices 
ont recours à ce dernier. »

3800 personnes sont abonnées à cette 
offre gratuite et chaque jour environ 10 % 
des destinataires ouvrent le lien. « Les 
gens restent sur la page pour des durées 
incroyables en comparaison avec d’autres 
pages web », se réjouit Céline Michel, qui 
y voit le signe d’un vrai engagement spi-
rituel. « Chaque dimanche, il y a une pro-
position de culte à vivre en famille. L’an 
passé, la célébration du 24 décembre a été 
vue par 450 personnes, qui ont passé en 
moyenne 11’30’’ sur la page ! »

Les contenus variés (méditations, 
bricolages, etc.) sont préparés par un 
groupe œcuménique réformé, catholique 
et intercantonal. Environ 35 personnes se 
sont, par exemple, engagées en 2023. « Le 
retour que j’ai de certains collègues, c’est 
que c’est un shoot de spiritualité quoti-
dien », se réjouit la dicacre. 

Le thème pour 2024, « Noël fait des 
étincelles », sera abordé sous différents 
angles, promet Céline Michel : « Noël, c’est 
une petite f lamme qui ne demande qu’à 
grandir, mais nous avons aussi conscience 
que dans certaines familles cette étincelle 
peut mettre le feu aux poudres et que cer-
taines personnes traversent cette période 
en marchant sur des œufs. »  

Si les calendriers du commerce per-
mettent de découvrir la diversité des thés 
ou des bières, pourquoi ne pas succomber 
à cette offre gratuite afin de s’initier à la 
diversité spirituelle ?   J. B.

www.avent-autrement.ch

A l’heure où le christianisme doit se ré-
inventer, se pencher sur ses foisonnants 
débuts est riche d’enseignements. 

 « L’objectif de ce cours est de propo-
ser une vulgarisation de ce qui se fait en 
recherche biblique universitaire », expli-
quait Didier Halter, ancien directeur de 
l’Office protestant de la formation, inter-
rogé lors d’une précédente présentation 
de saison. Les participants, individuels ou 

en groupe, communiquent régulièrement 
avec une équipe de pasteurs romands. Se 
lancer dans cette étude critique du texte 
est enrichissant, que l’on soit croyant 
ou non. Il faut y consacrer environ deux 
heures par mois. L’abonnement à l’édition 
papier coûte 45 francs, l’édition web est 
gratuite cette année encore.   J. B.

www.etudierlabible.ch
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VAUD Le sort de Réformés n’en finit pas 
d’interroger les institutions protes-
tantes. Et pour cause : son avenir dépend 
d’un imbroglio structurel des plus com-
plexe, comme cela a été rappelé lors du 

Nouveau sursis pour le journal 
des protestants
L’avenir de Réformés sera soumis à l’étude d’une commission du Synode de l’Eglise 
réformée vaudoise, selon une décision prise lors de son assemblée du 9 novembre.

Synode de l’Eglise évangélique réformée 
vaudoise (EERV).

Née de la fusion de différents titres 
cantonaux (comme Bonne nouvelle en terres 
vaudoises ou La Vie protestante à Genève), 
cette publication n’a pas été intégrée, 
lors de sa création, à la faîtière romande 
– la Conférence des Eglises réformées 
romandes (CER). En effet, sur six Eglises 
cantonales, seules celles de Vaud, Genève, 
Neuchâtel et l’union synodale Berne-Jura 
ont choisi de prendre part à l’entreprise. 
De fait, même si la CER a voté lors de son 
assemblée générale de septembre dernier 
les contours d’un projet éditorial différent 
(bimensuel sur abonnement payant), le sort 
du journal Réformés dépend stricto sensu de 
la SARL qui le gère et, par ricochet, des 
quatre Eglises qui la financent.

Non à une « destruction »
Inquiétés par la possible disparition de ce 
titre, plusieurs délégués ont ainsi déposé 
une motion en vue de ce Synode, en faveur 
d’une « restructuration qui ne soit pas une 
destruction ». Co-rédigée par Didier Nke-
bereza et paraphée par quinze autres signa-
taires, cette motion rappelait notamment 
que Réformés est « la seule mission de notre 

Eglise, qui touche 110 000 foyers vaudois ».
« Contestant le terme de ‹ destruction › 
employé par la motion », le président du 
Conseil synodal, Vincent Guyaz, a préféré 
parler de « redéfinition du journal » et de 
« diminution de voilure », tout en insistant 
sur la volonté d’un projet commun à l’en-
tier des Eglises de la CER. L’exécutif s’est 
cependant immédiatement rallié à la pro-
position de créer une commission synodale 
ad hoc « puisqu’à un moment donné, il fau-
dra bien passer devant le Synode avec cette 
question : nous nous y sommes engagés ».

Après un débat qui a suscité beaucoup 
de questions dans l’assemblée et peu de 
réponses de la part de l’exécutif – qui ne 
souhaitait « pas ouvrir un débat de fond à 
cette occasion » –, le renvoi à une commis-
sion composée de membres du Synode a 
été voté à l’unanimité des voix exprimées 
moins une voix. Cette commission aura 
pour mission de délivrer un rapport d’ici 
au printemps, en vue d’un vote du Synode 
en la matière en juin prochain.

Bulletin interne
Contacté, le rédacteur en chef du journal, 
Joël Burri, se réjouit de la mise en place 
de cette commission ainsi que « d’avoir 
entendu le Conseil synodal dire qu’il lui 
semblait important qu’on puisse définir 
au niveau vaudois quel journal nous aime-
rions ». Quant à la tenue des échanges qui 
ont eu lieu au Synode, il pointe un « exer-
cice de communication », l’exécutif n’ayant 
« pas souhaité transmettre certains chiffres 
pourtant en sa possession ». Et de regretter 
que « le Conseil synodal ait soigneusement 
évité de dire que le projet de la CER ne 
s’adressera plus aux protestants distancés. 
Insister sur la couverture romande, c’est un 
peu mettre sous le tapis l’exigence d’autofi-
nancement du titre qui le transformera en 
bulletin de club pour les seuls convaincus ». 

 Anne-Sylvie Sprenger, Protestinfo 

Entendre l’avis du lectorat 
« Jusqu’à présent, un petit groupe de 
personnes occupant des mandats 
électifs s’est attelé à repenser le titre 
sans même s’intéresser à l’avis des 
professionnels », constate le pasteur 
Jean-Pierre Thévenaz. Avec plusieurs 
personnes, dont une partie du Mou-
vement chrétien citoyen, il organise, 
au nom du lectorat de Réformés, une 
soirée de discussion. « Il y aura des 
échanges avec des professionnels, 
mais surtout une large place consa-
crée à une discussion entre lectrices 
et lecteurs sur nos attentes quant à 
ce journal », explique-t-il.  J. B.

Rencontre du réseau lectorat Réformés 
mercredi 29 janvier 2025, à 19h, 
au Centre culturel des Terreaux, Lausanne. 
Info : Ref-lectorat@bluewin.ch
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un interdit moderne ?
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La crise de la 
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en danger ?
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Trinh Xuan Thuan, 
un astrophysicien 

qui questionne 
l'univers
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INTERVIEW
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ReformAction, avec 

Vanessa Trub

SOUTENEZ 
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Voir l’encart 
dans le journal
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Réduire, économiser, ralentir

Eloge de la limite
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Retour sur 50 ans 
d’aide aux migrants
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Militante sur Twitter 
Pasteure en chaire
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Victimes indemnisées
ABUS Fin octobre, la présidente de 
l’Eglise protestante unie de France 
(EPUdF) a signé l’adhésion de l’institu-
tion à la Commission reconnaissance et 
réparation (CRR). Cet organe national 
français, indépendant de la Conférence 
des évêques et d’autres instances ecclé-
siales, a été fondé sur instigation de la 
Conférence des religieux et religieuses 
de France à la suite du rapport d’enquête 
nationale sur les abus en Eglise menée 
par la Ciase en 2021. 

La CRR est composée de membres 
d’horizons et de professions très divers. 
Elle a pour but de « reconnaître la bles-
sure, réparer la personne », aussi sur 
le plan financier, et grâce à des procé-
dures de justice restaurative. Jusqu’ici, 
elle traitait les cas d’abus subis dans les 
congrégations et communautés reli-
gieuses catholiques. Par cette adhésion, 
L’EPUdF, qui regroupe luthériens et ré-
formés, « s’engage à reconnaître sa res-
ponsabilité et à entrer dans un processus 
de réparation », a-t-elle affirmé dans un 
communiqué.  N. R.

–39 000 
STATISTIQUE En 2023, les Eglises ré-
formées de Suisse ont perdu 39 000 
membres. Une diminution de 30 % su-
périeure à celle de l’année précédente, 
a communiqué l’Eglise évangélique ré-
formée de Suisse (EERS), citant une en-
quête de l’Institut suisse de sociologie 
pastorale. L’exposition médiatique causée 
par les études sur les abus dans l’Eglise 
catholique romaine a pu avoir comme 
conséquence, pour certaines personnes, 
une prise de conscience d’une apparte-
nance religieuse institutionnelle alors 
qu’elles n’ont plus de lien affectif avec 
l’Eglise, analyse l’EERS, qui rappelle que 
cette perte de membres s’inscrit dans une 
érosion sur le long terme.

« Nous devons relever le défi d’être 
pertinents et crédibles de manière encore 
plus intensive pour les personnes qui ne 
sont plus que vaguement liées à l’Eglise », 
a dit Rita Famos, présidente du Conseil 
de l’EERS, rappelant les nombreux enga-
gements sociaux et culturels des Eglises 
et de leurs membres.  J. B.
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REPORTAGE Au départ de Beyrouth, 
il faut traverser la vallée de la Bekaa 
presque jusqu’à la frontière syrienne 
pour atteindre le village d’Anjar. Depuis 
l’escalade de la guerre entre Israël et le 
Hezbollah, les frappes sont quotidiennes 
dans les alentours. Des immeubles éven-
trés et des voitures calcinées longent la 
route. Mais le village de 5500 habitants, à 
majorité d’origine arménienne, a jusqu’ici 
été épargné. 

L’école protestante arménienne d’An-
jar, l’un des rares établissements scolaires 
de la région à avoir ouvert ses portes en 
cette rentrée 2024. « Cela a été un véri-
table défi, car il s’agit d’une grande res-
ponsabilité que d’assurer la sécurité des 
élèves dans ce contexte. Mais les enfants 
ne peuvent pas rester sans éducation », 
affirme le pasteur Hagop Akbasharian, 
directeur de l’institution. 

Une importance d’autant plus cru-
ciale qu’en plus de la centaine d’enfants 
originaires du village, l’école abrite un 
internat. « Il y a des orphelins, des vic-
times de violences émotionnelles, phy-
siques ou sexuelles, et certains sont issus 
de familles trop pauvres pour leur offrir 
un cadre de vie stable », explique Hagop 
Akbasharian. Ces 86 enfants, âgés de 3 à 
18 ans, sont pour la plupart originaires 
de Beyrouth ou de Syrie. 

Vingt bombardements par jour
Au minimum, une vingtaine de bombar-
dements aériens s’abattent quotidienne-
ment dans les environs. « Nous les enten-
dons. Nous les sentons. A chaque frappe, 
des enfants se mettent à pleurer de ma-
nière incontrôlée », explique le pasteur. 
« Le moyen le plus efficace pour les cal-
mer est de chanter et de leur rappeler 
que si nous n’avons pas de contrôle sur 
certaines choses, nous savons que Dieu 
nous aime et qu’il nous protégera », af-

Liban : 
l’école au son des bombardements
L’école protestante arménienne d’Anjar et son internat, situés dans l’est du Liban, 
continuent de fournir encadrement et enseignement alors que les bombes pleuvent 
tout autour. 

firme Nanor Kelenjian Akbasharian. 
La directrice des internats leur a ap-

pris un hymne pour enfants qui s’inti-
tule « Protégé par ton amour ». « Mainte-
nant, dès qu’ils ont peur, ils l’entonnent 
ensemble sans qu’on leur dise quoi que 
ce soit et régulent ainsi leurs émotions », 
remarque-t-elle. De plus, l’institution 
fondée par des missionnaires suisses or-
ganise, selon les moyens disponibles, des 
séances de psychothérapie individuelles 
pour chaque enfant dans le besoin. 

Traumatismes bien présents
Mais les traumatismes de la guerre sont 
bien présents. Alors que l’école mater-
nelle est en rénovation, le moindre bruit 
du chantier fait sursauter les enfants et 
les déconcentre. Désormais, les travaux 
avancent au ralenti. « Nous n’arrivons 
plus à nous fournir en matériaux, car la 
plupart des entreprises de construction 
sont situées dans la banlieue sud de Bey-
routh ou dans des localités intensément 
frappées », explique Hagop Akbasharian 
en passant devant le bâtiment semi- 
rénové. Ce ne sont pas les seules difficul-

tés matérielles. Le prix de la nourriture 
et des matières premières a explosé. 

Nanor Kelenjian Akbasharian raconte 
l’une des initiatives qui illuminent son 
quotidien. La semaine passée, les enfants 
de l’internat ont mis en commun leur 
argent de poche pour cuisiner et appor-
ter de la nourriture aux déplacés réfugiés 
à Anjar. « Nous développons aussi des ac-
tivités ludiques pour les enfants dépla-
cés. Dans les moments comme ceux-ci, 
il est important de s’entraider », ajoute 
Hagop Akbasharian.  Sophie Woeldgen
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Un budget conséquent
32 employés, 37 enseignants, 86 
élèves : Le budget de l’école et de 
l’internat s’élève à 663 000 francs par 
an, issus de dons et du soutiens de 
l’Eglise protestante arménienne.

Pour soutenir Anjar Adressez vos 
dons à : Association Cedrus Liba-
ni,1008 Prilly, IBAN : CH43 0900 0000 
1528 4634 6, mention «Anjar»

Le pasteur Hagop Akbasharian a tenu à ce que son établissement scolaire ouvre ses porte malgré les frappes 
quotidiennes aux alentours.
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Appréhender le sacré 
Source d’émerveillement, 
de fascination, voire de 
terreur, la transcendance 
fait l’objet d’une exposi-
tion d’art contemporain. 

Itinéraire des crèches
BALADE Trouvant ses origines au mi-
lieu des années 1990, la tradition de l’iti-
néraire des crèches est désormais bien 
ancrée à Estavayer-le-Lac. Habitants et 
collectivités rivalisent de créativité pour 
garnir fenêtres, vitrines, devantures de 
bâtiments et fontaines de représenta-
tions de la Nativité. 96 œuvres sont à voir 
le long d’un itinéraire piéton ou en petit 
train du 7 décembre 2024 au 6 janvier 
2025. (re.fo/creches).  J. B.

Crèches vivantes 
ANIMAUX Pour la première fois, les pa-
roissiens de Belmont-Lutry (VD) pourront 
se retrouver à Corsy près de la crèche où 
Marie a couché son premier-né, entre le 
bœuf et l’âne gris, comme le dit la chan-
son. La fête commence avec les enfants 
du culte de l’enfance et tous les f igu-
rants traditionnels de Noël. Un moment 
de chants et de convivialité suivra avec 
vin chaud et  jeux dans la chapelle. L’oc-
casion aussi de faire quelques emplettes 
intelligentes et solidaires auprès des ex-

posants de produits locaux. Mercredi 18 
décembre, dès 18h, esplanade de la cha-
pelle œcuménique. 
Vendredi 20 décembre, 18h30, un par-
cours pédestre, au départ du Foyer de 
l’Ermitage à Neuchâtel, conduira les par-
ticipants jusqu’au rocher de l’Ermitage où 
aura lieu une célébration de Noël à ciel 
ouvert avec, là aussi, une crèche vivante.  

 N. O. / A. B. 

Au coin du feu
CRÉATIF Contes, chant et conception de 
bonshommes de pâte sont au programme 
de la rencontre cantonale pour les fa-
milles de l’Eglise réformée évangélique 
du canton de Neuchâtel, le dimanche  
8 décembre, à 14h30, à Montmirail 
(Thielle-Wavre).  A. B.

Marché à Carouge (GE)
LUDIQUE La paroisse protestante sera 
présente au marché de Noël avec plu-
sieurs animations, dont une crèche le  
14 décembre, dès 11h, devant le temple. 

EXPOSITION L’expression « art sacré » 
désigne souvent simplement des repré-
sentations culturelles ayant un usage re-
ligieux. Mais nombre d’artistes, qu’ils ou 
elles composent de la musique, écrivent, 
sculptent ou peignent, tentent d’expri-
mer le mystère de la transcendance au 
travers de leurs créations. Et c’est jus-
tement ce thème que Sandrine Devaud 
(dessin, collage, écriture) et Stéphane 
Cusin (photographie, écriture) proposent 
d’explorer dans « Sacré », une exposition 

« Sacré, collages et photoographies », galerie 
BiseArt, rue des Granges 16, Estavayer-le-Lac. 
Du 30 novembre, 16h, au 22 décembre, 
les vendredis, samedis, dimanches, 14h-18h. 
Une visite à combiner avec l’itinéraire des crèches.

Il y aura également un stand « Lutines 
et Lutins » qui proposera un atelier gra-
tuit de bricolage de Noël pour les enfants. 
Dans l’après-midi, narration de contes 
de Noël et spectacle des Théopopettes 
se succèderont. Un chemin spirituel de 
l’Avent, avec chemin méditatif et par-
cours spirituel individuel, est également 
prévu dans le temple de Carouge.  N. O.

« Le Messie » au Victoria Hall 
CLASSIQUE Les musiciens de l’ensemble 
Gli Angeli Genève seront au rendez-vous 
en décembre au Victoria Hall avec le Messie 
de Haendel. Une composition célébris-
sime du répertoire baroque, qui raconte 
le Christ en parcourant la Bible. « Je suis 
devenu sensible à la qualité du livret et de 
l’assemblage des textes bibliques, déclare 
le chef Stephan MacLeod. C’est ce qu’il 
faut absolument mettre en avant pour 
que le public puisse être enthousiasmé 
par l’œuvre et son génie dramaturgique. »  
Les samedi 21 (19h30) et dimanche 22 
(17h) décembre, Victoria Hall, Genève  
(gliangeligeneve.com).   N. R.

de collages et photographies à voir 
jusqu’au 22 décembre à la galerie BiseArt 
d’Estavayer-le-Lac (FR).

« Le sacré, une expérience qui passe 
par le corps, déclenche une émotion 
bouleversante et me donne l’impression 
jubilatoire de faire partie de quelque 
chose de plus vaste où tout est relié par 
des liens invisibles », définit Sandrine 
Devaud dans le dossier de l’exposition. 
Par la photographie, Stéphane Cusin 
capture le sacré dans son caractère fu-
gace et dans sa diversité : « A Rome, à 
Santa Cruz en Bolivie, à Paris et à Perpi-
gnan, au Maroc, à Fès et à Tanger, le sa-
cré se manifeste autrement, à l’image des 
peuples qui y vivent », écrit-il. Il le trouve 
dans un regard, dans un monument ou 
dans un arbre. « Puis, au détour d’une 
rue, le sacré s’en va. »   J. B.

Donner du sens à Noël
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Quadrupède dans la Bible
COMPAGNON La présence d’un toutou 
aux côtés de Tobie, le fils de Tobit, dans 
deux versets du livre biblique du même 
nom nous apparaît aujourd’hui comme un 
« détail charmant ». Elle a pourtant de quoi 
surprendre puisque durant l’Antiquité, en 
Palestine, « les chiens vivaient en bandes 
errantes à demi sauvages. […] Ils étaient 
considérés comme des animaux répu-
gnants et méprisables », selon une note de 
bas de page de la Traduction œcuménique de la 
Bible citée par Jean-François Haas, auteur 
de Moi, chien de Tobie, vagabond dans la Bible. 

L’écrivain fribourgeois donne chair 
au quadrupède, symbole de fidélité et de 
joie. A l’écoute des enseignements de To-
bit à ses petits-enfants, il se met à voyager 
aux côtés des grandes figures bibliques et 
même de personnages plus récents : grâce 
au travail d’un sculpteur du XVIIe siècle, 
le chien termine son vagabondage sur une 
statue avec saint Roch. « Prétendez que 
je galèje, peu m’importe ; vous n’avez pas 
entendu, vous, Tobit lire la Torah à ses 
petits-enfants : comme la Torah, durant 
sa lecture, m’emportait et me faisait vivre 
ma vie », jappe le héros.  

La tradition protestante n’a pas retenu 
le livre de Tobit dans son canon, sa liste 
des écrits de la Bible. Mais ne boudons 
pas notre plaisir : les réflexions du chien 
philosophe nous ouvrent à un nouveau re-
gard sur des textes lus et relus. Devant le 
serpent de la Genèse qui résiste à l’amour 
divin, le chien espère « qu’il n’en finira 
jamais de se débattre contre cet amour, 
d’essayer de se défaire de lui, parce que 
cet amour sera toujours plus fidèle, plus 
tenace que son refus – comme ces plantes 
qui ne renoncent jamais à fleurir dans le 
désert, à faire fleurir le désert ».   J. B.

Moi, chien de Tobie, vagabond dans la Bible, 
Jean-François Haas, Cerf, 2024, 168 p. 

Se réconcilier avec son corps
AUTOBIOGRAPHIE Non, toutes les gros-
sesses ne sont pas sereines et toute arrivée 
au monde n’est pas un moment heureux. 
Clothilde Delacroix revient sur la nais-
sance de son premier enfant, qui a failli 
lui être fatale. Elle se réapproprie des sou-
venirs douloureux, revisite des décisions 
qu’elle n’a pas pu prendre de manière éclai-
rée. Et comprend la déshumanisation que 
peuvent provoquer des procédures médi-
cales. On partage avec elle la perte de prise 
sur les événements, sur le lien, si précieux 
à ce moment-là, avec son enfant, né préma-
turé. Et la manière dont, au fil des pages, 
elle le récupère. Le tout avec un ton et un 
trait capables de passer du comique – on 
pense à Claire Bretécher – à l’infiniment 
doux des aquarelles et des pastels.  C. A.

Archéologie de l’intime, Clothilde Delacroix, Dupuis, 
2024, 208 p.

Dévorer le savoir 
QUESTIONS Qui fabrique les spaghettis ? 
D’où viennent les pizzas ? Comment naît le 
chocolat ? Combien de citrons existe-t-il ? 
Un ouvrage drôle et coloré pour donner du 
sens à ce que l’on avale. Dès 6 ans.   C. A.

Miam la nature, Lisa Voisard, Helvetiq, 2024, 128 p.

Toutes les beautés
BD « Beauty Fish » est le cocon de Jeshua, 
Alex et Isai, trois gays joyeux, épilés, la-
qués et manucurés. Mais alors que se ré-
pand une « épidémie bizarre », le salon 
de beauté se referme pour accueillir des 
malades que Quentin Zuttion parsème 
d’écailles orange et bleues, comme des 
poissons scintillants. Une métaphore des 
symptômes des premiers malades du sida, 
qui viennent finir leur vie ici, à 
l’abri des regards. Une époque ré-
volue, mais pas si lointaine, resti-
tuée avec poésie et acuité.  C. A.

Salon de beauté, Quentin Zuttion, 
Dupuis,  2024, 184 p. 

L’évolution décryptée
RÉCITS ILLUSTRÉS Pourquoi l’élan d’Ir-
lande – avec ses bois de 3,5 mètres de 
large – a-t-il disparu il y a onze mille ans ? 
Comment expliquer que Nepenthes elonga-
ta, une plante, a développé un nectar qui 
séduise un type particulier de chauve- 
souris ? La philosophe des sciences Vin-
ciane Despret et le dessinateur Pierre 
Kroll racontent les mystères de l’évolution, 
les phénomènes d’écologie affective, d’in-
volution créatrice, de liens interespèces 
méconnus. De la science bourrée d’hu-
mour et de bon esprit ! Un régal.   C. A.

Dieu, Darwin, tout et n’importe quoi : Histoires natu-
relles, Vinciane Despret, Pierre Kroll, Les Arènes, 2024, 
188 p.

Comprendre la culpabilité
ESSAI Pourquoi s’en veut-on ? Comment 
en vient-on à se détester, à se rabaisser 
parfois violemment ? Mona Chollet revient 
avec un nouvel essai, à nouveau féministe 
et très personnel. Elle propose une ar-
chéologie du sentiment de culpabilité. Et, 
bien entendu, les religions y sont incrimi-
nées, en premier lieu la notion littérale de 
péché. La force de l’ouvrage tient, en par-
ticulier, dans son analyse de l’éducation, 
où l’autrice postule que, malgré l’essor 
d’une pen sée bienveillante, des stéréo-
types anciens sont encore bien à l’oeuvre 
aujourd’hui.   C. A.

Résister à la culpabilisation. Sur quelques empêche-
ments d’exister, Mona Chollet, « Zones », La Découverte, 
2024, 272 p.
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Quelques semaines avant la débâcle de 
Kamala Harris et des démocrates, Blan-
dine Chélini-Pont, professeure d’his-
toire contemporaine à l’Université d’Aix- 
Marseille, partageait pour le compte 
de l’Institut français des relations in-
ternationales (IFRI) une analyse des 
dynamiques religieuses en cours dans 
l’électorat américain. Elle y montrait 
que derrière une égalité de façade du 
vote religieux, certaines transforma-
tions semblaient jouer en faveur de  
Donald Trump. 

Parmi elles, le maintien d’une droite 
chrétienne acquise à son discours na-
tionaliste, l’essor d’une minorité latino- 
évangélique, celui d’Eglises noires pen-
tecôtistes, adeptes du prosperity gospel 
– évangile de la prospérité –, militant 
ouvertement pour le milliardaire, et 
ouvertes à la mixité raciale. Mais aus-
si l’abstention potentielle de minorités 
progressistes acquises aux démocrates 
en raison du conflit au Proche-Orient. 

L’analyse exacte de ces dynamiques 
ne fait désormais que démarrer pour 
la recherche. Mais quelques grandes 
tendances se dessinent pour Blandine  
Chélini-Pont, spécialiste du vote reli-
gieux, en particulier catholique.

Quels sont les segments religieux que 
les démocrates ont perdus ?
BL ANDINE CHÉLINI-PONT  Si  l ’on 
prend les catholiques, qui ne repré-
sentent que 20 % de l’électorat, mais 
sont très identif iés, les sondages pré-
voyaient 52 % pour Trump, 47 % pour 
Harris. Le résultat serait plutôt de 56 % 
pour le républicain et 41 % pour la dé-
mocrate. S’il y a bien un vote identitaire 
d’une droite chrétienne qui se sent 
décentrée dans son propre pays, qui 
craint la disparition de l’Amérique de 

toujours et l’arrivée d’étrangers, cela ne 
suffit pas à expliquer ce résultat. Cer-
tains catholiques démocrates n’ont pas 
voté Harris.

Les latinos, ensuite, qui sont de 
moins en moins catholiques et démo-
crates : dans certains Etats, un sur deux 
ou trois a voté Trump. Et les Noirs 
américains, qui représentent tout de 
même 12 % de l’électorat total. Dans le 
Michigan, les minorités arabes ont aussi 
massivement voté Trump. Et la mino-
rité hindoue, qui vient d’un pays au na-
tionalisme fort, vote républicain depuis 
un moment.

Pourquoi les démocrates ne parlent-ils 
plus à ces minorités religieuses ?
Pour ce qui est des Eglises noires amé-
ricaines, un universitaire texan, Jason 
E. Shelton, expliquait qu’au-delà du 
fait que les démocrates ont abandonné 
la cause des Noirs, certaines Eglises, 
notamment baptistes, étaient travail-
lées par le rejet du mariage homosexuel 
et des droits LGBTQ. Le fait que les 
droits des minorités sexuelles, une 
cause catégorielle, soient portés comme 
une priorité pour l’ensemble de l’électo-
rat américain leur pose problème, alors 
que d’autres soucis sont prioritaires 
(travail, logement, éducation, santé…). 
Par ailleurs, de nouveaux clivages appa-
raissent dans la population noire amé-
ricaine, qui se tourne en partie vers des 
Eglises non dénominationnelles, évan-
géliques ou pentecôtistes, portant des 
discours virilistes (refus du féminisme 
et des droits des minorités, retour à 
l’éducation genrée, accent sur les capa-
cités biologiques, etc.) et moralement 
stricts. Ce clivage « genré » était connu 
chez les évangéliques blancs, il gagne 
désormais d’autres minorités.

L’idée de minorités « opprimées donc 
progressistes » n’est plus valable ?
Exactement. Le clivage racial sur lequel 
les démocrates se sont appuyés pour leur 
quête du vote religieux ne fonctionne 
plus. Depuis les années 1960 et le choix 
des démocrates d’embrasser la lutte pour 
les droits civiques, les minorités ethno-
raciales votaient démocrate, car cela leur 
garantissait une meilleure intégration, 
insertion économique, protection dans 
la société américaine et la défense d’une 
société pluraliste. Ce n’est plus le cas. La 
défense des identités s’est parfois trans-
formée en idéologie progressiste comme 
l’a montré le politiste Yascha Mounk. Et 
la société américaine s’est appauvrie. Le 
monde ouvrier de la Rust Belt, électorat 
en partie d’origine catholique, est pas-
sé à Trump alors que Joe Biden avait su 
lui parler en 2020 en employant des élé-
ments de doctrine sociale. 

 Propos recueillis par Camille Andres

Les électorats religieux ne se sont pas démarqués de l’ensemble des votants lors de 
l’élection présidentielle et sont eux aussi traversés par des antagonismes nouveaux et 
durables, analyse Blandine Chélini-Pont.

Des clivages nouveaux 
dans l’électorat américain

La recherche
Le Vote religieux dans les prési-
dentielles américaines, Blandine  
Chélini-Pont, Potomac Paper n° 50, 
Notes de l’IFRI, octobre 2024, 38 p.
Disponible en ligne gratuitement.
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AUDACE « Marie, dans la Bible, ce n’est 
pas une potiche : c’est une féministe avant 
l’heure ! » Le propos peut paraître sau-
grenu tant il casse les images catholiques 
convenues que la tradition a rendues 
mièvres et dévotionnelles. Or cet imagi-
naire, il s’agit d’en changer. Anne Soupa le 
soutient depuis des années. Elle en rend 
compte désormais dans un livre à quatre 
mains avec la théologienne Sylvaine Lan-
drivon, paru à la rentrée (voir encadré).

On la rencontre donc pour l’interro-
ger sur cet ouvrage consacré à la mère de 
Jésus. « Cette femme courageuse a ré-
pondu de manière audacieuse à un appel 
qu’elle a reconnu lui être adressé, et elle 
en a payé les conséquences au prix fort », 
explique Anne Soupa. Et d’ajouter – en 
citant les chrétiens des premiers siècles 
– qu’en ce sens Marie est bien « notre 
sœur », dont la trajectoire peut être ins-
pirante pour toute personne croyante.

Une sororité non seulement revendi-
quée, mais bien réelle dans le cas d’Anne 
Soupa : elle aussi a pris la parole, en ré-
ponse à une autre parole, qui l’a propul-
sée sur le devant de la scène ecclésiale. 
C’était en 2008. Dans une interview, l’ar-
chevêque de Paris, président des évêques 
de France, avait affirmé, en parlant des 
femmes dans l’Eglise catholique, qu’« il ne 
suffit pas d’avoir une jupe, encore faut-il 
avoir quelque chose dans la tête ». Décla-
ration jugée sexiste, « insultante pour les 
femmes », qui a fait naître la militance de 
celle qui alors « suivait le texte biblique 

comme le prophète Amos suivait son 
troupeau », se souvient la théologienne.

Avec l’autrice catholique Christine 
Pedotti, elle fonde le Comité de la jupe, 
groupe féministe qui attire l’attention des 
médias. « Les journalistes m’ont donné 
la parole, me laissant entendre que notre 
parole de femmes était 
nécessaire à côté de celle 
des évêques. Cela m’a pla-
cée au cœur de l’Eglise. » 
Une place qu’elle n’au-
rait jamais revendiquée, 
admet-elle : « Ce sont les 
autres qui vous donnent 
votre place.  » Un peu 
comme pour la Vierge-
Mère du Seigneur, qui 
n’aurait jamais embrassé 
d’elle-même le destin qui 
fut le sien.

« Dans la Bible, il y a 
trois catégories de personnes par qui la 
parole de Dieu se faufile : les femmes, les 
pauvres et les étrangers », explique Anne 
Soupa. En 2008, cette parole est passée 
par la voix des femmes. Mais il s’agissait 
de l’étoffer. La bibliste participe donc 
l’année suivante à la création de la Confé-
rence catholique des baptisé·es franco-
phones, visant à défendre plus largement 
le rôle des personnes laïques dans une 
institution « où le ministère presbytéral 
est sacralisé de manière insensée ». 

Pour donner corps à cet engagement, 
elle présente une douzaine d’années plus 
tard – à 73 ans – sa candidature à la suc-
cession de l’archevêque de Lyon. Une pro-
vocation. Car dans l’Eglise catholique il 
faut d’abord être prêtre, et donc homme, 
pour devenir évêque. « Cela a épanoui ma 
f lamme de militante », reconnaît celle 
qui regrette pourtant que cette réputa-
tion d’activiste ait gommé aux yeux du 
public ses compétences de bibliste et de  

théologienne. « On vous colle souvent 
une image simplificatrice. » 

Ce qui est d’autant plus vrai dans son 
cas que sa formation en théologie n’est in-
tervenue qu’après des études de sciences 
politiques et de droit, puis une carrière 
en entreprise, parallèlement à son rôle de 

mère de quatre enfants. 
Elle a ensuite travaillé 
dans différentes revues 
catholiques, finissant par 
assumer la rédaction en 
chef du périodique Biblia, 
durant près de dix ans. 
Elle a également signé 
une douzaine de livres.

Aujourd’hui, elle dit 
être rentrée dans le rang, 
« comme Marie au début 
des Actes des apôtres : 
une disciple anonyme 
parmi les apôtres ». Ce 

qu’elle voudrait partager désormais,  c’est 
« une parole sur la spiritualité, sur l’ex-
périence de Dieu ». Une expérience dont 
elle consent qu’elle ne puisse être parfois 
« que le travail psychique de mon intério-
rité, rien d’autre que moi-même »… Une 
forme de doute et de modestie, affichés 
d’un air réfléchi et distingué, qui tranche 
avec la posture de militante qui lui colle 
à la peau.

Ce qui ne l’empêche pas de suivre 
l’actualité catholique. Comme ce grand 
« Synode sur la synodalité », en octobre 
à Rome, qui a en réalité évacué les en-
jeux brûlants, notamment la question de 
l’ordination des femmes : « L’institution 
est malade d’elle-même. Elle s’enkyste 
et s’ankylose. Mais le christianisme n’est 
pas mort : il vit de ses témoins ! » C’est 
pourquoi elle a créé une association 
(www.chez-re-nee.com), qui accueille les 
témoignages de tous les chrétiens qui le 
souhaitent.   Matthias Wirz

La théologienne et 
féministe à la parole 
franche et modeste 
interroge la place des 
femmes dans l’Eglise.

« Les autres vous donnent votre place »
Anne Soupa 

« Dans la Bible, 
il y a trois 

catégories de 
personnes par 
qui la parole 

de Dieu se faufile : 
les femmes, 

les pauvres et 
les étrangers »
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Bio express
1947 Naissance à Paris.
1968 Diplôme en études politiques.
1982 Maîtrise en droit.
1991 Habilitation doctorale en théolo-
gie. Ecrit pour les éditions Bayard et Cerf.
2001 Rédaction en chef de la revue  
Biblia.
2008 Fondation, avec Christine Pedot-
ti, du Comité de la jupe et l’année sui-
vante de la Conférence catholique des  
baptisé·es francophones.
2020 Candidature symbolique à la 
charge d’archevêque de Lyon, suivie de 
la création du Forum de l’évêque, lieu 
d’écoute et de partage en ligne, et du 
site annesoupa.fr.
2024 Lancement de chez-re-nee.com, 
plateforme pour « la renaissance du 
christianisme ».

« Marie est celle qui ose »
« Non, Marie n’est pas une ‹ potiche › 
qui se soumet à l’autorité de l’ange, 
ni une oie blanche qui se réfugierait 
dans le silence. Si elle ‹ médite toutes 
choses dans son cœur ›, elle ne craint 
pas de parler et ose même intervenir 
avec fermeté. Oui, Marie est celle qui 
ose. Elle est suffisamment confiante 
en Dieu pour contrevenir à une Loi qui 
n’aplanirait pas les chemins du Sei-
gneur. Afin d’accueillir en elle l’inouï 
de Dieu, elle assume une transgres-
sion à peine imaginable, pour nous 
modernes. ‹ Mon corps est à moi ›, 
dit-elle bien avant MeToo. »

Marie telle que vous ne l’avez jamais 
vue, Anne Soupa et Sylvaine Landrivon, 
Editions Salvator, 2024, 224 p.

Parmi ses autres livres : Le jour où 
Luther a dit non (Editions Salvator, 2017) 
et Judas, le coupable coupable idéal  
(Albin Michel, 2018). 
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Les self-made-man de 
l'économie mondialisée
MYTHES Issu d’un milieu modeste, 
il a su voir avant tout le monde un 
changement économique et techno-
logique déterminant. Il a travaillé dur 
pour réaliser ce rêve. Mais en route, il 
a rencontré beaucoup d’adversité, des 
ennemis féroces. Malgré tout, il s’est 
accroché et a triomphé seul de tous 
les obstacles. 
Cette histoire vous rappelle quelqu’un ? 
Mais qui, au juste ? Andrew Carnegie 
(1835-1919), l’homme le plus riche du 
monde au début du XXe siècle ? Elon 
Musk, qui utilise sa fortune pour soute-
nir Donald Trump ? Steve Jobs ? Si vous 
n’arrivez pas à déterminer qui, pas de 
panique, c’est normal. La rhétorique 
construisant l’histoire des figures 
mythiques de l’économie est souvent 
la même. Elle a fini par construire un 
mythe, celui du self-made-man, figure 
autour de laquelle se cristallisent les 
mêmes valeurs et les mêmes éléments 
de biographie, explique le sociologue 
Anthony Galluzzo. Un récit qui oublie 
le travail collectif, les collaborateurs et 
collaboratrices, les investissements 
publics... 
La photo est extraite de l’exposition 
« Cargo Cults Unlimited », jusqu’au 18 
janvier au Musée ethnographique de 
Neuchâtel. L’exposition s'emploie à ex-
pliquer combien l’économie, notre rap-
port à l’argent et à la richesse relèvent 
en partie d'un système de croyances. 
Le tout avec une mise en scène origi-
nale. A ne pas rater : l’espace consacré 
à l’épargne, qui montre comment cette 
culture a été élaborée par les banques 
au XXe siècle.  C. A.



« IL N’EST DE 
RICHESSE QUE 
D’HOMMES »
DOSSIER Cette citation du 
penseur prémoderne Jean Bodin  
(1529-1596) peut se lire de deux 
manières. Littérale : le nombre 
d’hommes fait la richesse d’un pays. 
Mais également ainsi : c’est dans 
l’humanité que réside la véritable 
richesse. Lien entre les humains, la 
richesse peut aussi séparer et diviser. 
Comment comprendre cette 
propension profonde à accumuler ? 
Est-elle le reflet de nos peurs ou 
au contraire de notre besoin de 
redonner et partager ? Que veut dire, 
au juste, « être riche » ? Il y a toujours 
eu de nombreuses manières d’afficher 
sa fortune, mais aujourd’hui, la 
culture du luxe s’est démocratisée. 
Pouvons-nous encore y échapper ? 
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ABONDANCE Camions, sacs de courses 
ou chariots de supermarchés débor-
dants, certif icat d’études, télévision, 
permis de résidence… Ces objets minia-
tures accueillent les visiteurs à l’entrée 
de « Cargo Cults Unlimited », l’actuelle 
exposition du Musée d’ethnographie de 
Neuchâtel (lire en page 14).

Ils symbolisent la fête des Alasitas, 
en Bolivie, qui trouverait ses origines 
dans le calendrier agricole précolom-
bien. Chaque année, durant trois se-
maines à compter du 24 janvier, les par-
ticipant·es remercient Ekeko, divinité 
associée à l’opulence, puis acquièrent 
des mini-objets bénits – dans les églises 
par les prêtres catholiques, dans l’espace 
public par des yatiris, guides spirituels 
indigènes – pour leur conférer une 

Qu’est-ce qu’être riche ?
Sommes-nous naturellement enclins à accumuler des richesses ? 
Comment se modèle l’aspiration universelle à la prospérité ? Et comment 
évolue-t-elle aujourd’hui ?

« charge » afin qu’ils grandissent, et les 
offrent ensuite à leurs proches. 

On se souhaite mutuellement la 
réussite, sans tabou ni fausse pudeur. 
Mais parmi les objets échangés, pas de 
super-yacht ni d’îles privées (à notre 
connaissance). « Les désirs exprimés 
sont ceux des classes sociales populaires 
et moyennes. La fête des Alasitas célèbre 
l’abondance ou l’opulence, le fait de ne 
pas manquer, d’être à l’aise, de pou-
voir s’offrir des largesses. Il s’agit bien 
d’une forme de richesse, mais qui va bien 
au-delà de l’argent. La matérialité n’ap-
paraît ici que comme l’une des formes 
de réussite : les titres de séjour, les di-
plômes montrent aussi une aspiration à 
une reconnaissance sociale. On est riche 
à travers le regard des autres », explique 

l’anthropologue Yann Laville, l’un des 
concepteurs de l’exposition. 

La richesse constitue un phénomène 
éminemment social. Reste à en com-
prendre les dynamiques. En tant qu’hu-
mains, aspirons-nous profondément à 
accumuler des biens ? Ou au contraire 
sommes-nous naturellement tournés 
vers la redistribution, le don ? Les an-
thropologues ferraillent toujours sur le 
sujet et, pour résumer, les recherches 
tendent aujourd’hui à répondre « un peu 
des deux ». 
Ce qui est sûr, c’est qu’accumuler n’a 
pas pour but d’assurer une sécurité ma-
térielle, mais va toujours de pair avec « la 
construction d’un statut social et d’une 
réputation », résume Yann Laville. Il y 
a donc du lien social dans la richesse. 
D’un autre côté, le don n’est jamais to-
talement désintéressé, comme l’explique 
Marcel Mauss dans son célèbre Essai sur 
le don (1925). Il souligne que celui-ci 
tient autant de l’obligation sociale que 
de l’élan naturel.

En Suisse, les actifs financiers 
constituent la richesse

La manière de vivre cette prospérité 
n’est pas univoque et se traduit très dif-
féremment selon la société et l’époque 
dans lesquelles on vit. En Suisse, à quoi 
res semble la fortune au jourd’hui, de 
quoi est-elle constituée concrètement ? 
« Ce sont les actifs financiers, actions et 
obligations qui constituent la richesse, 
et ce, depuis la fin du XIXe siècle », ex-
plique Matthieu Leimgruber, professeur 
d’histoire économique et sociale à l’Uni-
versité de Zurich. Et de rappeler – petit 
moment de définition – que lorsque l’on 
parle de richesse, il faut « distinguer le 
terme du patrimoine que possèdent les 
classes moyennes. Etre millionnaire ne 
veut plus dire grand-chose, si l’on prend 

La fête religieuse et traditionnelle des Alasitas, qui a lieu au mois de janvier en Bolivie, célèbre l’abondance. 
On s’offre, en miniatures, ce que l’on souhaite voir grandir dans sa vie.
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en compte les avoirs cumulés pour les 
caisses de pension. Le ticket d’entrée 
pour appartenir aux grandes fortunes 
démarre plutôt autour de 30 millions de 
francs ». Une somme qui caractérise les 
ultra-HNWI (high-net-worth individuals, 
personnes au patrimoine ultra-élevé, 
dans le jargon f inancier). Le classe-
ment annuel du magazine Bilan des 300 
plus riches de Suisse – dont la moitié 
sont en fait des étrangers domiciliés en 
Suisse pour des raisons fiscales – com-
mence, lui, autour des 200 millions de 
francs. En 2020, on dénombrait environ 
20 000 personnes déclarant au minimum  
10 millions de francs (source : OFS).

Une capacité d’agir
Voilà pour les chiffres. Mais que signifie 
cette richesse, à quoi ouvre-t-elle ? « En 
allemand, le patrimoine se dit ‹ Ver-
mögen ›, ce qui contient le verbe ‹ pou-
voir › en français. Et cela traduit bien ce 
qu’est la richesse : une capacité d’agir », 
explique Matthieu Leimgruber. « Pos-
séder un patrimoine de 250 000 francs, 
ce n’est évidemment pas rien. Mais être 
vraiment riche, c’est disposer de mon-
tants qui permettent d’agir sur la socié-
té, entrer dans un monde qui n’a plus 
rien à voir. » Le monde des élites inter-
nationalisées. 

Un univers décrit de manière drôle 
et critique dans le pavillon suisse de  la 
dernière Biennale d’art contemporain 
de Venise. L’artiste Guerreiro do Divi-
no Amor y présente une vaste allégorie 
suisse moderne, Il miracolo di Helvetia, 
un monde de séréni té pour les puissants 
peuplé de déesses : Friedena pour la 
paix, Scopula, la perfection olympique, 
Calvina, la spiritualité, la morale et les 
mathématiques, Silentia, le silence… 
Un vrai paradis d’ultra-riches, pour 
qui argent rime avec pouvoir. Mais un  

univers paradoxal pour le spectateur, en-
viable pour sa beauté et son calme, voire 
hypnotisant, mais incongru à cause de sa 
superficialité, son clinquant, ses incohé-
rences manifestes.

Richesse légitime
Ce lien entre pouvoir et richesse ex-
plique que la redistribution de l’argent 
a toujours été très scrutée. Encadrée 
socialement, même. « Au fil des siècles, 
une sorte d’équilibre délicat s’est noué, 
une série de structures sociales ont ex-
pliqué les seuils de richesse à atteindre, 
celles où il ne faut pas aller. 
Les religions, les systèmes 
philosophiques, politiques 
ont contr ibué à dist in-
guer la richesse ‹ légitime › 
de celle de l’ordre du pé-
ché, ont invité à éviter de 
consommer à outrance », 
résume Yann Laville. 

Or ces équilibres évo-
luent .  Aujourd’hu i ,  les  
u l t r a - r i c h e s  s o n t- i l s 
moins altruistes, plus portés sur une 
consommation ostentatoire qu’il y a 
deux siècles ? Les fortunes suisses se-
raient-elles plus frugales qu’ailleurs, 
davantage portées sur la philanthro-
pie ? En l’absence d’étude sociologique 
détaillée sur ces univers très secrets, 
difficile de l’affirmer. Mais l’histoire ap-
porte quelques réponses. « On a l’im-
pression de richesses plus frugales 
en Suisse, mais ce n’est pas la réalité. 
Les patrons industriels de 1900 ha-
bitaient peut-être près des usines et 
étaient connus des ouvriers. Mais ils 
possédaient aussi des châteaux et des 
collections d’art », assure Matthieu 
Leimgruber. Enfin, comme dans tous 
les milieux, la richesse compte une 
sacrée diversité. « Un Hansjörg Wyss 

actif dans la politique scientif ique ne  
redistribue pas son argent de la même 
manière qu’un Christoph Blocher, qui a 
investi sa personne et sa fortune dans un 
parti politique. Et ici, l’on ne parle que 
des personnes fortunées visibles. Une 
grande part reste dans l’ombre. »

Ce qui questionne aujourd’hui, c’est 
peut-être la concentration des richesses, 
qui paraît extraordinaire. Ici aussi, l’idée 
est à nuancer. « La richesse a toujours 
été très concentrée », explique Matthieu 
Leimgruber, qui étudie la constitution 
et la transmission des grandes fortunes 

en Suisse. « Depuis 1945, 
une classe moyenne patri-
moniale s’est développée. 
Elle a pu accéder à la pro-
priété de son logement et 
accumuler quelques avoirs 
f inanciers. Mais une telle 
déconcentration, très re-
lative, de la richesse reste 
une situation atypique dans 
le temps long de l’His-
toire. »

Une situation résultant de combats 
idéologiques qui ont fait évoluer nos 
représentations de la richesse. Dans ce 
domaine, la culture joue un rôle clé en 
matière de contestation ou de légitima-
tion. Ainsi, les mouvements folk, reggae 
ou punk ont-ils décrié l’accumulation de 
richesses. Mais rien n’est gravé dans le 
marbre : « Tandis que le rap parodiait la 
richesse dans les années 1980 (grosses 
voitures, chaînes en or, villas), il en est 
devenu l’ambassadeur, observe Yann 
Laville. Aujourd’hui, certains rappeurs- 
entrepreneurs comptent leur fortune en 
milliards et font rêver un nombre incal-
culable de laissés-pour-compte. » Et le 
luxe constitue une culture en soi (lire en 
page 19), presque une fuite au quotidien. 

 Camille Andres

« La manière 
de vivre 

cette 
prospérité 
n’est pas 

univoque »
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RADICAL Ce court texte très accessible 
n’a pas pris une ride et se révèle pour 
le moins décapant. Le philosophe (1912-
1994) s’y fait théologien et psychologue 
pour analyser la place de l’argent dans la 
Bible et déconstruire quelques mythes 
en la matière dans le christianisme, mais 
également débusquer toutes les soifs qui 
se cachent derrière notre attrait pour la 
richesse : puissance, domination, amour 
de soi-même, certitude… 

Signe de Dieu
Dans une première partie consacrée à 
la richesse dans l’Ancien Testament, 
Jacques Ellul déconstruit l’idée selon la-
quelle l’argent serait une grâce divine. 
Pour lui, l’argent est le signe de la grâce, 
non la grâce en elle-même. « L’homme 
qui reçoit l’argent comme signe tient 
quelque chose de matériel à quoi il peut 
se référer pour s’assurer que l’action de 
Dieu pour lui est bien commencée. » 
(p. 111.) La richesse, elle, peut se lire 

Impossible d’aimer Dieu et l’argent

Dans un court essai de 1954, Jacques Ellul revient sur la place de l’argent dans 
la vie d’un chrétien. Relecture.

comme une grâce accordée « en abon-
dance ». « Lorsque Dieu fait grâce, il ne 
partage pas, il donne une 
plénitude. Il recouvre la to-
talité des péchés, il accorde 
la totalité de son amour, il 
fait entrer dans l’Eterni-
té […] ; la grâce ne s’arrête 
pas aux besoins immédiats, 
au minimum vita l. Dieu 
ne se borne pas à mesurer 
le pain quotidien, il donne 
la richesse avec tout ce qui 
l’accompagne de luxe, de 
confort […]. Et c’est juste-
ment ce qui nous est désigné par la for-
tune pour nous apprendre ce qu’est la 
grâce qui nous est faite. C’est aussi en 
cela que la richesse est différente de 
l’argent. » (p. 114.) 

Puissance personnifiée
Mais cette logique devient caduque à 
partir du Nouveau Testament, explique 
l’auteur. Puisque Dieu intervient en  
Jésus-Christ, la richesse « n’est pas ce 
qui convient pour rappeler la grâce du 
don du petit enfant dans une crèche. 
Elle n’est pas le signe adéquat ; dès lors, 
on la trouve dépouillée de sa vraie va-
leur ». (p. 123.) Donc, « Dieu cesse de 
donner à l’homme la richesse pour signe 
d’une vérité spirituelle ». (p. 125). 

Le terme « Mammon », utilisé dans 
les Evangiles de Matthieu ou de Luc, 
personnifie l’argent comme « une puis-
sance […] qui agit par soi-même, qui est 
capable de mouvoir autre chose, qui a 
une autonomie (ou prétend l’avoir), qui 
suit sa propre loi », (p. 130) explique le 
penseur, dans une réflexion qui n’est pas 
sans rappeler son analyse de la puissance 
technicienne. 

I l  a p p o r t e  u n  é c l a i r a g e  s a n s 
concession sur les textes du Nouveau  

Testament sur la richesse, dont le fa-
meux « là où est ton trésor, là aus-

si sera ton cœur » (Mat-
thieu 6, 21). Ellul explique 
qu’on ne peut aimer Dieu 
et l’argent : « Il n’est dit 
nulle part aux bons chré-
tiens que leur amour de 
l’argent […] les élève vers 
le Bien. I l est dit exac-
tement le contraire, que 
n o t r e  a t t a c h e m e n t  à  
l’argent nous précipite à 
sa suite dans le néant. »  
(p. 144.) Véritable épreuve 

spirituelle pour l’humain, l’argent sou-
met notre vie « à une question peut-être 
décisive. Il s’agit d’un critère destiné à 
manifester si nous avons réellement saisi 
ce qu’est la grâce » (p. 157).

Pédagogie pratique
Pour autant, l’ouvrage n’est pas qu’un 
pamphlet contre l’a rgent, bien au 
contraire El lul, en penseur de son 
temps, assortit sa réf lexion d’un es-
sai pour une pédagogie de l’argent. Il 
plaide notamment pour une éducation 
financière des plus jeunes axée sur les 
dépenses du quotidien, réelles, à leur 
portée, plutôt que sur le Monopoly « où 
l’enfant apprend un maniement financier 
complexe de sommes d’argent abstraites 
[…]. L’argent n’est pas un jeu et pose très 
vite des questions de morale » (p. 206).
   Camille Andres

Plaque représentant un soldat portugais, Nigeria, 
XVIe siècle.

Pour aller plus loin
L’Homme et l’Argent, Jacques Ellul, 
La Table ronde, 2021, 298 p.

Lire la rubrique « Pierres angulaires » en 
page 24, consacrée à Ellul.

« Notre 
attachement 

à l’argent 
nous 

précipite 
dans 

le néant »
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Qu’est-ce que le luxe ?
FELICITAS MORHART En latin, luxus, 
c’est ce qui n’est pas nécessaire, le su-
perflu. Il y a aussi une idée de stratifi-
cation sociale, d’un besoin de se sentir 
supérieur. En cela, le luxe est « politi-
quement incorrect ». Ce be-
soin humain de supériorité 
s’observe dans tous les do-
maines : économique, cultu-
rel, moral, intellectuel… Et 
même dans la spiritualité ! 
On parle aujourd’hui de spi-
ritual materialism lorsque la 
spiritualité est utilisée pour 
l’optimisation de soi-même. 
Pensez à tous ces séminaires 
d’inspiration pour chefs 
d’entreprise…

Ces valeurs – la distinction sociale – ne 
vont-elles pas à l’encontre de l’époque ?
Il y a une divergence entre le luxe et la 
durabilité : le secteur n’est pas encore 
durable. La question du genre reste aus-
si complexe : l’industrie du luxe s’est 
construite sur une dualité homme-
femme aujourd’hui totalement disrup-
tée (qui ne répond plus à des standards qui 
ont changé brutalement, NDLR). Enf in, 
l’époque est à la transparence, à l’ouver-
ture pour atteindre les objectifs du déve-
loppement durable ; or le monde du luxe 
reste très confidentiel. 

La consommation, 
échappatoire à une vie morose
Chercheuse à l’UNIL, Felicitas Morhart distingue la valeur intrinsèque des 
industries du luxe – les compétences, l’esthétique, la qualité des créations  – 
et la consommation ostentatoire. Ce secteur parfois décrié peine à évoluer, 
sa domination culturelle reste permanente.

Pourtant, l’industrie réussit toujours à 
imposer ses codes, pensons au quiet 
luxury (luxe discret)…
Cette manière de consommer, plus ma-
ture et aristocratique, sans affichage de 
logo, a toujours existé. Sans doute que 
beaucoup de consommateurs ont au-
jourd’hui dépassé un premier stade d’ac-
cès au luxe et de consommation ostenta-
toire. Mais l’industrie est faite de cycles : 
si le quiet luxury se répand, son contre-
pied reviendra sur le devant de la scène. 

Les codes du luxe sont présents partout : 
produits premium, packaging…
On assiste à une « mainstreamisation » 
du luxe, en lien avec notre culture de la 

consommation. En compa-
raison avec l’époque de nos 
parents, nous consommons 
constamment. Par ailleurs, 
avec l’essor de la classe 
moyenne chinoise, beau-
coup de marques de luxe 
ont développé des produits 
d’entrée de gamme. Enfin, 
contrairement aux Trente 
Glorieuses, nous traversons 
une période assez lugubre : 

pandémie, anxiété, crise écologique. « Le 
luxe et son hédonisme participent d’une 
consommation échappatoire. »

C’est-à-dire ?
Durant la pandémie, les jets privés ont 
permis aux ultra-riches d’échapper aux 
contraintes et aux règles qu’ont connues 
les masses. Elon Musk et d’autres déve-
loppent des technologies pour augmenter 
les capacités de l’humain. Cela participe 
à une manière d’être riche aujourd’hui : 
vivre une meilleure vie, plus longtemps, 
dépasser tout le monde sur le plan intel-
lectuel, voire prendre le rôle des Etats. 
Les groupes LVMH et Kering étaient 

ainsi en compétition pour offrir la plus 
grande donation pour reconstruire la ca-
thédrale Notre-Dame de Paris…

Comment définir la culture du luxe qui 
nous entoure ?
C’est une culture qui fait appel à la for-
tune, mais pas seulement. Cela inclut un 
capital culturel, connaître les goûts de la 
classe dominante au pouvoir, avoir des 
accès exclusifs à certains endroits. Il y 
a quelques années, cette culture pou-
vait attirer parce qu’elle était comprise 
comme une manière sophistiquée de 
construire une expression de soi. Au-
jourd’hui, il me semble que les aspects 
négatifs ou immoraux ressortent davan-
tage : elle est devenue plus ambivalente.

 Propos recueillis par Camille Andres

Felicitas Morhart
Professeure de marketing 

à HEC Lausanne. 
Spécialisée dans 

le marketing du luxe.

Pour aller plus loin
• Sans filtre (Triangle of Sadness), Ru-

ben Östlund, 2022. Dans cette comé-
die satirique, une croisière d’ultra- 
riches – influenceurs, marchands 
d’armes – tourne au cauchemar à 
la suite d’une tempête. Sur l’île où 
échouent les rescapés, les diamants 
et l’argent n’ont pas de valeur, alors 
que savoir pêcher et faire du feu de-
vient crucial. Alors les rôles sociaux 
s’inversent. Mordant.

• L’incroyable Histoire de l’argent, 
Benoist Simmat et Tristan Garnier, 
Editions Les Arènes, 2023, 222 p.  
Sicle, drachme, statère, solidus, di-
nar, franc… : retour sur l’histoire de 
la monnaie, de son invention – avec 
l’apparition des premières villes, où 
les habitants ne se connaissent plus 
– à son rôle d’outil de communica-
tion et de conquête. Erudit !

« Ce besoin 
humain de 
supériorité 
s’observe 

dans tous les 
domaines »
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ESTIME DE SOI « Les gens qui font ap-
pel à nos services font face à de forts 
sentiments de honte », explique Isabelle 
Bonjour, assistante sociale au Centre 
social protestant – Vaud (CSP Vaud). 
L’association propose différents types 
de consultations spécialisées dans les 
domaines juridique, couple et famille, 
jeunes en formation, personnes immi-
grées ainsi que sur le surendettement. 
« Quand quelqu’un entre dans mon bu-
reau, je commence par le ou la féliciter. 
Je sais qu’il faut du courage pour oser 
demander de l’aide. En Suisse, notre 
culture nous impose d’être de bons ges-
tionnaires, de ne pas avoir de dettes. 
Quand on se retrouve dans une situa-
tion d’endettement, c’est très mal vu 
socialement, c’est très stigmatisant. La 
plupart des gens n’osent pas en parler, 
car ils ont honte », relate la spécialiste.

Combattre les clichés
L’idée que les personnes surendettées 
vivent au-dessus de leurs moyens est 
un cliché pour l’assistante sociale, qui 
dévoile une tout autre réalité. Le plus 
souvent, ce qui fait basculer un mé-
nage c’est un accident de la vie : un di-
vorce, une maladie, une aide apportée à 
un proche dans une situation difficile. 
« Même des personnes avec des reve-
nus confortables peuvent tomber dans 
le surendettement », rappelle Isabelle 
Bonjour. 

Autre cliché qu’elle dénonce, le fait 
que les personnes de la classe moyenne 
inférieure ne sauraient pas gérer leur 
budget alors que ce sont des experts en 
économies. « Je me demande souvent 
comment i ls font pour boucler leur 
budget. » 

Tout le monde n’a pas l’a rgent 
de côté pour fa i re face à une fac-
ture imprévue. De fait, les principaux  

En Suisse, il est honteux d’avoir des dettes

Rêver d’être riche : oui pour payer ses dettes et retrouver la normalité et la 
tranquillité. C’est le rêve des personnes surendettées. La culpabilité est forte 
pour celui ou celle qui ne parvient pas à payer ses factures. 

créanciers des personnes endettées en 
Suisse sont les impôts et les assurances 
maladie.  

Et l’engrenage se met vite en place. 
Rembourser une dette de-
vient une dépense de plus 
dans un budget déjà serré. 
« Les personnes ont alors 
l’impression d’être tom-
bées dans un traquenard. 
De ne rien pouvoir faire, 
d’être face à un mur. Cer-
taines baissent les bras. La 
majorité des personnes qui 
v iennent nous voir font 
déjà l’objet de poursuites », 
relève l’assistante sociale. 
«  Nous leur expl iquons 
qu’e f fec t ivement  e l les 
font face à des lois ressenties comme 
des murs qui semblent infranchissables. 
Il faut souvent du temps pour stabili-
ser une situation et retrouver un équi-
libre. » Cela peut prendre des années : la 
dette moyenne des personnes venant au 
CSP Vaud est de 65 000 francs. 
Le fait que les impôts ne sont pas com-
pris dans le minimum vital de l’Office 
des poursuites oblige à de nouvelles 
créances. « C’est un facteur aggravant 
et décourageant pour les personnes 
surendettées. Heureusement, le par-
lement planche actuellement sur cette 
question. Un signe encourageant ! » 

Juste souffler un peu 
« La plupart des personnes qui viennent 
nous voir ne se projettent pas dans 
l’univers luxueux qu’elles peuvent voir 
dans les vitrines. Cela leur semble inac-
cessible, faire partie d’un autre monde. 
Ils et elles ne rêvent que de normalité : 
pouvoir faire une pause dans leur com-
bat contre les dettes. Retrouver de la 
tranquillité… » Un restaurant pour un 

anniversaire, un jouet pour un enfant. 
Des choses qui relèvent d’un compor-
tement normal. 

Mettre en place des budgets, faire 
appel aux aides existantes, 
négocier des det tes ou 
apprendre quelques as-
tuces pour petit à petit 
régler des créanciers sont 
quelques-uns des outils des 
équipes des CSP romands. 
Des démarches souvent 
longues pour des résultats 
parfois difficiles à obtenir : 
les services de contentieux 
sont de moins en moins 
ouverts à la négociation, 
même dans les secteurs 
publ ics e t  parapubl ics . 

Mais ce qu’apportent dans tous les cas 
les CSP, c’est une écoute sans jugement, 
un peu d’humanité et des compétences 
pour faire face à ces situations diff i-
ciles.   Joël Burri 

En chiffres
En 2020, 42,9 % de la population vivait 
dans un ménage avec au moins une 
dette, selon l’OFSP. 14,9 % de la po-
pulation vivait dans un ménage avec 
au moins un arriéré de paiement, 
selon la même enquête, ce type de 
dette indiquant « plus particulière-
ment une situation financière pré-
caire du ménage. » 

Aider ou être aidé 
Pour plus d’information, pour deman-
der de l’aide ou pour soutenir le tra-
vail des CSP : www.csp.ch.

« Un accident 
de la vie 

peut tout 
faire 

basculer »
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PSYCHOLOGIE « L’argent ne fait pas le 
bonheur, surtout pas celui des pauvres », 
disait l’humoriste français Coluche. Sa 
présence ou son absence est, en tout 
cas, un facteur important de notre bien-
être. Il pourrait même jouer un rôle dans 
notre santé mentale. Ainsi, des études 
révèlent que le coefficient de Gini, qui 
mesure l’inégalité des revenus, établit 
une corrélation claire entre l’étendue 
des inégalités de traitement salarial et 
le taux de dépression ou de mortalité. 

Une étude récente réalisée au Ca-
nada a montré que l’augmentation de 
la disparité salariale est associée à une 
hausse des morts par overdose, suicide 
ou crime violent. De manière analogue, 
les pays avec un revenu moyen ou bas 
par rapport aux autres sont également 
ceux où la population a le moins bon ac-
cès aux soins de santé mentale, explique 
la psychologue Grazia Ceschi, maître 
d’enseignement et de recherche à l’Uni-
versité de Genève. Et de rappeler ce 
constat préoccupant établi par l’Organi-
sation mondiale de la santé : « En Suisse, 

Quand la peur de manquer rend malade

Dans nos sociétés d’abondance, la peur de manquer n’a pas disparu. Et l’argent reste 
une variable importante sur le plan psychologique, même dans un pays aux comptes 
bancaires bien garnis.

une personne sur deux qui aurait besoin 
d’une prise en charge n’a pas accès aux 
soins de santé mentale qui pourraient lui 
venir en aide. »

Facteur de protection
Sur le plan psychologique, l’argent est 
une variable importante. Pour preuve, 
les préoccupations des mères céliba-
taires. Dans le cabinet de la psychothé-
rapeute, il n’est pas rare que celles-ci 
parlent de leur situation économique 
avant d’évoquer leur bien-être ou celui 
de leurs enfants. « Peut-
être à tort, l’argent est 
perçu comme un facteur 
de protection », souligne 
Grazia Ceschi. « Il permet 
en tout cas de défendre ses 
droits, d’avoir accès à un 
logement, à la santé et à la 
justice, etc. » 

L’évocation des condi-
tions pécuniaires est souvent évitée dans 
le cadre d’une psychothérapie. L’argent 
et la peur du manque sont des sujets 

tabous. « Les gens ne me disent jamais 
qu’ils vont mal parce qu’ils manquent 
d’argent. Personne ne vient en psycho-
thérapie parce qu’il pense avoir besoin 
d’argent. »

Indépendamment des conditions 
économiques objectives, la peur du 
manque peut devenir irrationnelle et 
se muer en impossibilité de dépenser. 
Il peut s’agir d’un symptôme présenté 
par les personnes souffrant d’un trouble 
d’anxiété généralisée ou d’un trouble 
obsessionnel compulsi f.  Chez cer-
taines d’entre elles, on observe parfois 
des symptomatologies déroutantes qui 
peuvent aller jusqu’au syndrome accu-
mulateur, dit ‹ de Diogène ›, qui conduit 
à « tout garder », jusqu’au bout de ficelle, 
ou sous forme d’argent sur un compte 
en banque.

Une problématique présente 
dans toutes les pathologies

Un autre domaine très impactant est 
celui de l’héritage : au sein des familles, 
les gens se disputent souvent pour une 
montre dont personne n’a besoin. Dans 
ce cas-là, ce n’est pas la valeur mar-
chande de l’objet qui est en jeu, mais sa 
valeur symbolique. La problématique 
de l’argent se retrouve en tout cas dans 
toutes les pathologies. Et les politiques 

seraient bien inspirés de 
tenter de réduire les écarts 
salariaux aux répercussions 
psychologiques néfastes. 
Pour la psychologue, « c’est 
à ce niveau que les Eglises 
ont aussi un rôle social si-
gnificatif à jouer. Des re-
cherches ont démontré que 
la spiritualité et le soutien 

social offerts par la communauté sont 
des éléments essentiels de la résilience ».

 Nathalie Ogi

« Un symbole 
de valorisation 

sociale ou 
un élément 

de sécurité »
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Toucher le pactole…
CONTE Il y a bien longtemps vivait un roi 
puissant et riche. Il se nommait Midas.
Un soir d’orage, alors que le tonnerre 
grondait, un enfant vint frapper à la 
porte de son palais. Midas dînait avec de 
nombreux invités. L’un de ses serviteurs 
arriva dans la grande salle, accompagné 
d’un enfant grelottant de froid, vêtu de 
misérables vêtements. Midas se leva et 
l’accueillit chaleureusement. On lui of-
frit un manteau pour le réchauffer ainsi 
qu’une place à table.

Alors se produisit une chose merveil-
leuse : l’enfant fut soudain entouré d’une 
lumière éblouissante. Il se mit à grandir 
jusqu’à se changer en un homme de très 
grande taille, portant une tunique rouge 
et couronné de lierre et de feuilles de 
vigne. Midas et ses invités reconnurent 
aussitôt le dieu Dionysos, fils de Zeus. 
Midas se prosterna devant lui.

« Merci à toi, roi Midas. Tu m’as ou-
vert les portes de ton palais et tu m’as in-
vité à ta table, dit alors Dionysos. Tu m’as 
accueilli bien que je sois arrivé faible et 
miséreux. Pour ta bonté et ta générosité, 
laisse-moi t’accorder un vœu. »

A ce moment-là, Midas ne sut pas 
quoi répondre et proposa au dieu de lui 
laisser trois jours pour réfléchir. 

Il prit conseil auprès des membres de 
sa famille, puis de ses ministres. Certains 
lui proposèrent de demander la vie éter-
nelle, mais ce serait faire preuve d’orgueil 
que de vouloir être immortel comme les 
dieux. D’autres lui suggérèrent de deman-
der un royaume plus grand et plus puis-
sant, mais cela impliquerait sans doute 
des guerres avec les peuples et les rois 
voisins. Au soir du deuxième jour, l’un de 
ses conseillers lui proposa une idée des 
plus originale.

Au matin du troisième jour, Dionysos 
reparut à la porte du palais, mais cette 
fois-ci conduisant un char tiré par des 

lions et vêtu de magnifiques vêtements. Le 
roi vint l’accueillir et se prosterna devant 
lui : « Puissant Dionysos, fais que je puisse 
changer en or tout ce que je touche ! »

Dionysos se mit à rire bruyamment : 
« Qu’il en soit ainsi, roi Midas. Quel curieux 
vœu tu me demandes de t’accorder ! »

Le roi convoqua aussitôt ses forgerons 
et leur dit de lui apporter autant de lingots 
de fer que possible. Lorsque la cour du pa-
lais fut remplie de piles de lingots, Midas, 
devant ses sujets ébahis, transforma tout 
cela en or resplendissant d’un simple tou-
cher de la main. Sa richesse allait devenir 
légendaire.

Il transforma ensuite toutes les statues 
de pierre et les portes de fer de son palais 
en métal doré.

Mais sa joie fut de courte durée. S’il 
pouvait changer en or des métaux, des sta-
tues et des pièces de monnaie, il se rendit 
compte que désormais même sa nourri-
ture se changeait en or dès qu’il la portait 
à ses lèvres. Il risquait donc de mourir de 
faim à cause de ce vœu.

Alors que tous se précipitaient vers 
lui pour changer en or pièces, arme ou 
même des vases, le roi hurlait de désespoir. 
Voyant la fin de ses jours venir si vite, il ap-
pela Dionysos, qui lui apparut de nouveau.

« Au secours, Dionysos, hurlait Midas 
les yeux remplis de larmes, retire-moi ce 
pouvoir qui va me tuer au lieu de m’appor-
ter le bonheur. »

« Roi Midas, ainsi te voilà déjà lassé de 
ton nouveau pouvoir ? Soit, qu’il dispa-
raisse, mais pour cela tu devras te laver les 
mains dans les eaux du fleuve Pactole qui 
coule à quelques lieues de ta cité. »

Le roi s’empressa de se rendre au fleuve 
et trempa ses mains dans le courant. Alors 
les eaux se mirent à briller quelques ins-
tants, puis reprirent une couleur ordinaire.

Midas rentra chez lui à la fois triste 
et rassuré. Triste pour avoir dû renoncer 
à son pouvoir miraculeux et à toutes les 
richesses qu’il n’aurait pas, mais rassuré 
de de ne pas mourir de faim et de pouvoir 
vivre encore quelques années.

 Rodolphe Nozière
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Notre dossier vous pousse à la réflexion ? 
La rédaction vous propose une histoire pour les 8-12 ans à 
lire à vos (petits-)enfants, pour lancer le débat en famille.

                           ENFANTS



TEXTE BIBLIQUE 

« Le Royaume des cieux ressemble 
à un trésor caché dans un champ. 

Quelqu’un le trouve et le cache de nouveau. 
Il est si heureux qu’il va vendre tout 
ce qu’il possède et achète ce champ.

Le Royaume des cieux ressemble encore 
à un marchand qui cherche de belles perles. 

Quand il a trouvé une perle de grande valeur, 
il va vendre tout ce qu’il possède 

et achète cette perle. »
Matthieu 13, 44-46, Nouvelle traduction en français courant.

LA JOIE Pour moi, le thème central dans 
les courtes paraboles de Jésus du trésor et 
de la perle que nous rapporte Matthieu, 
c’est la joie. La joie profonde, inexpri-
mable en paroles mais montrée par des 
gestes… que, j’avoue, j’ai de la peine à 
comprendre.

Pourquoi cet homme a-t-il plus de 
joie à cacher dans le champ de nouveau 
ce trésor qu’il a trouvé que de l’utiliser ? 
Pourquoi cet autre homme vend-il tout 
juste pour acheter une perle ? Finale-
ment, à quoi ça sert d’avoir quelque chose 
de valeur ? 

Il me semble que Jésus n’est pas en 
train de convaincre ses disciples de faire 
des choix liés à l’utilisation de la richesse. 
Dans ces deux paraboles, il est question 
simplement de joie. La simple joie du 
cœur que je ressens lorsque je trouve 
quelque chose qui me rend vraiment et 
profondément heureux. 

Quand je pense au Royaume des 
cieux, parfois j’imagine que c’est un arbre 
au milieu d’un champ. Ce champ, c’est 
notre vie, notre univers. L’humanité. Une 
des racines de cet arbre, c’est la joie. Il en 
a d’autres… Cet arbre est au centre de la 
vie humaine. S’il donne de beaux fruits, 
c’est parce qu’il est enraciné dans la joie. 
La joie, racine du Royaume des cieux… à 
vivre dès maintenant !   

Extrait d’une prédication de Pedro  
Brito à lire ou écouter en intégralité sur 
www.celebrer.ch/joie. 
Pasteur à Gryon et à Bex (VD), il a pré-
cédemment exercé son ministère à 
Monthey (VS) et au Portugal. ©
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Pour les disciples de Jésus comme pour nous, la vision de ce qu’est un royaume se 
limite souvent au pouvoir et aux richesses terrestres. Par ses paraboles, Jésus explique 
que le Royaume des cieux est quelque chose qui peut commencer ici et maintenant.

La joie, racine du Royaume des cieux
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Chaque mois, nous présentons l’un des auteurs 
qui ont façonné notre culture chrétienne.

« Notre société est pire que celles où l’on vivait dans un 
univers religieux, car ces sociétés connaissaient le doute 
et les incertitudes, alors que le croyant en des solutions 
scientifiques et techniques est l’inexpiable bourreau  
collectif de notre monde, insensible aux remords autant 
qu’aux scrupules. »

Jacques Ellul, La Foi au prix du doute (1980)

siècle : les idées qu’il développe anti-
cipent en effet les grandes inquiétudes 
de notre temps. Et dans des domaines 
extrêmement diversifiés : Ellul a été à la 
fois professeur de droit et sociologue, 
théologien protestant et précurseur du 
mouvement écologiste, critique achar-
né de la technique et promoteur d’une 
espérance qui prend en compte toutes 
nos limites…

Apôtre de la décroissance
« On ne peut poursuivre un développe-
ment infini dans un monde fini. » Qui 
se souvient que c’est à ce protestant 
bordelais que revient la paternité de 
cette formule ? Pour Ellul, cette réali-
té constitue une évidence quand il voit 
notre mode de vie, notre système de 
croissance exponentielle et la finitude 
de notre planète : il entend donc lan-
cer un signal d’alarme. Depuis les an-
nées 1930, il défend des positions qui 
pourraient être signées aujourd’hui par 
les écologistes : il y parle de sobriété, 
de révision des besoins, des dangers 
du productivisme… Et dans ces écrits 
a f f leure pour la première fois une 
autre formule qui a fait f lorès depuis :  

Christianisme subverti
Ellul se convertit à la foi chrétienne 
à 18 ans et choisit le protestantisme : 
« J’ai lu les théologiens catholiques, 
et je suis arrivé à la conclusion que 
les auteurs protestants étaient plus 
proches de ce que j’avais compris de 
la Bible. » Engagé dans l’Eglise réfor-
mée comme prédicateur, mais aussi 
durant quinze ans au sein de son 
Conseil national, il déplore pourtant 
la « subversion du christianisme », 
réduit à une morale et à des fêtes. 
Il l’assène : « Si le Saint-Esprit est, 
était, avait été avec les chrétiens et 
avec les Eglises, nous n’aurions pas 
assisté à cette terrible subversion 
qui a fait prendre pour christianisme 
exactement l’inverse. »

LUCIDITÉ Par sa biographie, Jacques 
Ellul est un homme du XXe siècle : il 
naît en 1912 et décède en 1994. Mais sa 
force visionnaire et la clairvoyance de 
son propos en font un penseur du XXIe 

« Penser global, agir local. » Mais d’où 
vient à Jacques Ellul cette intuition 
hors du commun ? Sans conteste de sa 
foi réformée, selon Frédéric Rognon, 
professeur de théologie à Strasbourg : 
« Le propre de la foi protestante est de 
relativiser toutes les œuvres humaines. 
Pour Ellul, ce qui est de l’ordre de la po-
litique, de l’économie, de la technique ne 
doit donc pas être idolâtré. La convic-
tion de se situer devant Dieu l’amène à 
un recul critique par rapport à tout ce 
qui enthousiasme ses contemporains. »

Dialogue théologique et sociologique
La foi chrétienne donne dès lors à 
Jacques Ellul la « lucidité prémoni-
toire » pour mettre en cause la religion 
de la croissance et la sacralisation de 
la technique. Car toute sa réf lexion se 
situe dans une dialectique entre théo-
logie et sociologie, dans un dialogue 
entre lecture de la Bible et analyse des 
mutations contemporaines.

Le juriste-théologien en est convain-
cu dès les années 1950 : notre société est 
déterminée par la technique. Celle-ci 
représente un système clos, qui étend 
sa puissance sur toute chose, rédui-
sant même la politique à une illusion. 
Et tandis que la société découvrait les 
prémices d’internet, Ellul avait per-
çu depuis des décennies déjà que « par 
manque d’imagination et de volonté, 
l’homme s’est subordonné à l’informa-
tion au lieu de la dominer ». Un constat 
implacable, mais combien réaliste à 
l’heure où l’intelligence artificielle ef-
fraie même les plus technophiles !

Pessimiste, Ellul ? Sans doute, mais 
« plein d’espérance », ajoutait-il. Car ce 
n’est que lorsque l’humain ne peut plus 
rien que Dieu peut enfin tenir ses pro-
messes.   Matthias Wirz

Ecologie, décroissance, emprise de la technique sur nos vies : le penseur protestant 
français a devancé toutes les questions de notre siècle.

Jacques Ellul, intransigeant et visionnaire

                     PIERRES ANGULAIRES                     PIERRES ANGULAIRES
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Le Synode préfère 
les « entités ecclésiales » aux « ecclésioles » 

JARGON Le travail pour repenser la 
structure institutionnelle de l’Eglise 
se poursuit. Au printemps dernier, le 
Synode – organe délibérant de l’Eglise 
évangélique réformée du canton de 
Vaud (EERV) – a validé les « Pierres an-
gulaires ». Ces principes généraux de la 
nouvelle structure ont été 
imaginés par un groupe de 
travail mixte composé de 
membres du Synode et de 
l’exécutif, le Conseil syno-
dal (lire nos éditions d’avril 
et de juin 2024). 

Points forts de cette 
évolution du fonctionne-
ment de l’Eglise vaudoise : 
la disparition des 11 Régions 
et la réorganisation des pa-
roisses en « communautés 
paroissiales », au nombre 
de 25 à 30, à la place des 89 
paroisses actuelles. Selon ce projet, dif-
férents groupes « de nature célébrante, 
immersive ou contextuelle », appelés 
« ecclésioles » (groupes de jeunes, de 
prière, de couture ou de visiteurs et 
visiteuses dans un EMS, par exemple),  

Le Synode de l’Eglise réformée vaudoise s’est réuni les 8 et 9 novembre dans le 
bâtiment du Grand Conseil à Lausanne. Modifications réglementaires et budget au 
menu de la session. 

devaient être rattachés aux communau-
tés paroissiales.  

Au moment de traduire les impul-
sions de base en mots dans le Règlement 
général d’organisation (RGO), plusieurs 
débats ont eu lieu quant au vocabulaire 
qui sera utilisé pour nommer ces diffé-

rentes structures. Si « com-
munauté paroissiale » n’est 
pas contesté, c’est tout de 
même le terme de « pa-
roisse » qui figurera dans le 
RGO par conformité avec 
la Loi cantonale sur l’Eglise 
évangélique réformée du 
canton de Vaud (LEERV). 

En revanche, « il paraît 
évident que le terme ‹ ec-
clésiole › est débattu et cli-
vant », a rappelé la ministre 
Sophie Maillefer. Elle a 
donc proposé de lui préfé-

rer le terme d’« entité ». En précisant : 
« Je propose d’y ajouter ‹ ecclésiale › pour 
éviter que ce mot ne fasse penser à un 
monstre vert. » Une proposition qui a sé-
duit la majorité des élues et des élus. Une 
quinzaine des 31 articles du RGO ont été 

modifiés en deux lectures. Il ne sera pas 
nécessaire de procéder à une troisième 
lecture. Après validation par les services 
juridiques de l’Etat, les membres du Sy-
node pourront s’atteler à la révision du 
Règlement ecclésiastique en conformité 
avec le nouveau RGO.

Budget déficitaire
« Nous devons réduire notre voilure si 
nous avons moins de paroissiens pour 
souffler dans les voiles », a prévenu le 
conseiller synodal Michel Blanc en in-
troduction du débat sur le budget. Le 
Synode a adopté un budget déficitaire de 
867 000 francs pour un total des charges 
de 39,5 millions de francs. Plusieurs in-
certitudes ont marqué le débat sur ce 
budget et le communiqué final de l’Eglise 
précise qu’il a été adopté « en conscience 
que tout ne se réalisera pas ». Regrettant 
le manque d’efforts de l’administration 
cantonale, un délégué taquin a invité 
cette dernière à organiser, comme en ré-
gions, des ventes de pâtisseries.

Le Synode a également procédé à plu-
sieurs élections et débattu d’une motion à 
propos de Réformés (lire en page 6).  J. B.

Les extraits de courriers de lectrices et lecteurs représentent la diversité des retours reçus. 
Leur publication ne marque pas un accord de la rédaction. 

A propos de Ellul pour aujourd’hui, notre  
édition de novembre 2024. 
« Shafique Keshavjee y est mentionné en 
tant qu’auteur ‹ d’un ouvrage clivant, voire 
pamphlétaire sur l’islam ›. Ayant lu le livre 
en question, je suis au contraire admiratif 
du ton modéré et des nuances nombreuses 
apportées par l’auteur au sujet de l’islam 
et des musulmans. Le fait de relever clai-

  VOS RÉACTIONS

rement ce qui nous distingue et parfois 
nous sépare est-il en soi clivant ? Faut-il se 
mettre la tête dans le sable pour échapper 
à l’étiquette d’islamophobe ? Et oublier du 
même coup les chrétiens qui aujourd’hui 
sont persécutés, souvent par des musul-
mans, comme c’est le cas au Nigeria où plus 
de 4000 chrétiens sont massacrés chaque 
année ? »  Jacques Guignard, Morges

« Nous 
devons 

réduire notre 
voilure si 

nous avons 
moins de 

paroissiens 
pour souffler

 dans les 
voiles »
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POUVOIR « Que tout homme soit 
soumis aux autorités qui exercent le 
pouvoir, car il n’y a d’autorité que par 
Dieu et celles qui existent sont éta-
blies par lui. Ainsi, celui qui s’oppose 
à l’autorité se rebelle contre l’ordre 
voulu par Dieu. »

Ces mots de Paul, écrits aux Ro-
mains vers l’an 50 après Jésus-Christ, 
posent des questions délicates. Si, 
pour les protestants, l’écriture n’est 
pas figée et doit être interprétée, il 

ne saurait être question de lui faire dire le 
contraire de ce qu’elle affirme. L’injonction 
de Paul n’est pourvue ni de conditionnel 
ni d’exception. De plus, elle 
est adressée aux chrétiens 
romains soumis à un régime 
politique peut-être avancé 
pour l’époque… et pour les 
seuls qui pouvaient se pré-
valoir du civis romanus sum, 
mais bien loin des droits de 
l’homme ! L’esclavage y ré-
gnait, les chrétiens étaient parfois jetés 
aux lions… par ces mêmes autorités. Dans 
cette épître, Paul évoque le sort de deux 
chrétiens expulsés par l’empereur, parce 
que chrétiens ! Alors, doit-on se soumettre 
inconditionnellement à l’autorité, existe-t-

il des circonstances qui justifient la déso-
béissance ? Nous n’avons pas la prétention 
de répondre de manière définitive à ces 

questions complexes dans le 
cadre des quelque 1500 signes 
qui nous sont impartis. Tou-
tefois, à l’heure où la déso-
béissance civile est prônée – 
même au sein de nos Eglises 
– parfois pour un oui ou pour 
un non, l’injonction de Paul ne 
saurait être écartée d’un revers 

de main. Les Ecritures ne sont pas une au-
berge espagnole. Ne prendre dans ces der-
nières que ce qui nous arrange, c’est don-
ner raison à Voltaire qui affirmait : « Dieu a 
créé l’homme à son image… et l’homme le 
lui a bien rendu. »   

BILLET DU CONSEIL SYNODAL

Philippe Leuba
Conseiller synodal

Du chrétien face aux autorités

« Doit-on 
se soumettre 
incondition-
nellement ? »

Toutes et tous relié·es

RÉSEAU INVISIBLE  Ce cadeau de 
l’Avent original a été conçu par Terre 
Nouvelle, le service d’entraide des 

Pour Noël, Terre Nouvelle a imaginé une boule à tisser soi-même pour nous 
faire prendre conscience de nos liens d’interdépendance.

Eglises réformées, avec l’artiste Fabienne 
Aumont. Côté pile, la boule de Noël re-
présente un arbre symbolisant le monde. 
Côté face figurent un oiseau tenant un fil 
d’or et cinq espaces où inscrire les noms 
de personnes qui nous sont chères. En-
suite, au moyen d’un fil – un tutoriel est 
disponible en ligne – on relie ces noms 
les uns aux autres. Le résultat forme une 
étoile tissée, symbolisant « ce réseau in-
visible qui nous relie toutes et tous, mais 
aussi le sentiment d’appartenance qui 
nous fait nous sentir solidaires les un·es 
des autres. Nous ne sommes jamais seuls, 
nos existences ont un impact les unes 
sur les autres. Et nous sommes interdé-
pendants : les malheurs du monde nous 
touchent, bien sûr, mais les bonheurs 
aussi », explique Marie Cénec, coordina-
trice Terre Nouvelle. 

L’idée est partie « d’une réflexion sur 
le Souffle qui nous habite et traverse la 
Création ». Cette boule s’accompagne 
d’un conte, disponible en ligne égale-
ment, imaginé par Marie Cénec. Il ra-
conte l’histoire d’un oiseau immortel, 
ami de Jésus depuis son enfance. « Toute 
ressemblance avec le Saint-Esprit est 
purement fortuite », glisse malicieuse-
ment l’autrice. Dans le canton de Vaud, 
ce projet est porté en lien avec le Service 
Enfance et FamilleS, qui diffuse cette 
boule de Noël de manière œcuménique. 
Elle est aussi disponible sur demande : 
terrenouvelle@eerv.ch.  C. A.

Lien vers le tutoriel et le conte : 
www.eerv.ch/projet-boule-de-noel.
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SOLIDARITÉ  La précarité prend de nom-
breuses formes. Dans l’imaginaire collec-
tif hivernal, elle parcourt des rues bru-
meuses, bleue et transie de froid. Puis 
elle dort sous des ponts humides avec un 
matelas de carton – ou fait la file pour 
espérer dormir dans un abri. Finalement, 
pour subvenir à ses besoins, elle demande 
l’aumône à chaque personne qu’elle 
croise, avec une lueur de tristesse désabu-
sée au fond des yeux. Pourtant, elle a de 
nombreux autres visages moins visibles. 
Entre autres, elle enchaîne des ménages 
à journée faite pour un salaire misérable, 
elle élève seule ses enfants sans réussir à 
joindre les deux bouts, elle cherche vaine-
ment un travail pour s’intégrer dans une 
société difficile d’accès ou encore dort 
dans sa voiture faute de logement à por-
tée de sa bourse. Dans tous les cas, il lui 
manque des conditions de vie stables et 
de la dignité humaine.
A l’autre bout du spectre, la période de 
Noël, avec ses décorations bling-bling, 
ses lumières rigolotes et sa musique lé-

gère (parfois agaçante), représente l’occa-
sion rêvée pour accomplir sa « BA » – sa 
« bonne action » – et alléger un peu sa 
conscience. Un geste, qui se concrétise de 
plusieurs manières différentes : une pièce 
glissée dans un gobelet, un café offert, un 
repas payé, des vêtements donnés, un don 
à une association… Cela semble peu, mais 
fait déjà une petite différence pour qui re-
çoit cette attention généreuse.

Aider les personnes en précarité
Pour aller un pas plus loin, le Service 
Présence et solidarité de la Région 
Lausanne – Epalinges vous propose de 
participer à une action simple : un ca-
lendrier solidaire. Cela ressemble à s’y 
méprendre à un calendrier de l’Avent 
« inversé ». En effet, l’idée est d’avoir, 
quelque part chez soi, un carton dans 
lequel des objets et denrées vont être 
ajoutés (quotidiennement – ou non). 
Ce geste peut notamment avoir du sens 
pour sensibiliser et inclure des enfants 
vis-à-vis de cette thématique. Et après 

quelques ajouts de nourriture sèche ou 
de conservation longue et autres pro-
duits de première nécessité (hygiène), ce 
qui a été récolté est apporté dans l’un 
des lieux de récolte (voir ci-dessous). 
Plus simplement, il est aussi possible 
d’acheter quelques articles en plus lors 
des courses et de les mettre de côté en 
attendant d’aller les apporter.
Avec cette action, chaque personne 
peut participer selon ses capacités et 
il est possible d’aider des personnes 
en précarité. Les produits récoltés se-
ront ensuite répartis aux distributions 
alimentaires. Côté donneur, ce ne sont 
« que » quelques instants et quelques 
francs. Côté bénéficiaire, c’est l’assu-
rance de mettre quelque chose dans son 
assiette et d’accéder à quelques produits 
d’hygiène de base. Autrement dit, une 
manière utile et solidaire de sourire aux 
visages de la précarité.

 Samuel Maire et Liliane Rudaz

Une action pour offrir un plus de solidarité. © Samuel Maire – Night Café

Lieux et dates 
de dépôt
En décembre :
•  Secrétariat de La Sallaz – les Croi-

settes (Sylvana 2): 18, 19, 20 et 23, 
de 9h à 12h.

•  Eglise de Saint-Laurent : 17 et 19, 
de 15h à 19h.

•  Jardins Divers (Tivoli 74) : 16, 18, 
20 et 23, de 15h à 18h.

•  Eglise de Montriond (Harpe 2bis) : 
samedi 21, de 9h à 12h.

•  Eglise de Bellevaux (Aloys-Fauquez 
21) : lors des cultes du 8 et du 15, 
de 10h à 12h.

•  Secrétariat de Bellevaux (sous le 
temple) : 17, 18 et 19, de 9h à 11h.

Un calendrier solidaire pour sourire 
aux visages de la précarité
Pour faire un geste en faveur des plus démuni·es, la Région Lausanne – 
Epalinges vous propose de participer à un calendrier solidaire durant l’Avent.
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Une crèche pour les tout-petits
Du 27 novembre au 5 janvier, de 9h à 
17h30. Elle sera installée dans le fond du 
chœur, au pied de l’autel. Ses personnages 
sont tressés par Ariane Rossat. 
Lieu : cathédrale de Lausanne.

Vente de couronnes de l’Avent
Le 30 novembre, de 9h à 15h. Vente de 
couronnes de l’Avent et fête paroissiale 
(vente de confitures, de pâtisseries, d’ar-
tisanat, repas convivial). 
Lieu : sous le temple de Chailly, avenue 
du temple 2B.

« Objectif terre » 
et 24 cartes postales sonores
Du 1er au 24 décembre, de 9h à 17h30.  
A Saint-François et à la cathédrale, d’im-
menses cartes de François Burland seront 
exposées durant le mois de décembre. 
Ces œuvres spectaculaires sont le ré-
sultat d’un travail mené avec des jeunes 
migrant·es, qui ont mis en dessin et en 

mots leur parcours vers la Suisse. Avec 
sensibilité et poésie, ces personnes nous 
font découvrir leur perception du monde. 
En résonance à l’expérience visuelle du 
monde qui s’offre dans la cathédrale, 24 
personnalités ont accepté d’enregistrer 
une carte postale sonore, « écrite » d’un 
lieu imaginaire à un·e destinataire de leur 
choix. 
Lieux : église Saint-François et cathédrale 
de Lausanne.

Noël créatif
Le 1er décembre, de 16h à 17h30, et le 5 
décembre, de 17h15 à 18h15. Contes-ré-
cits de la nativité, chants et création 
d’une décoration pour le sapin de Noël 
pensée pour les 3-10 ans accompagnés 
d’un adulte ou seuls. Le sapin décoré 
sera dévoilé le 15 décembre, à 10h, à 
Montriond. 
Lieu : temple de Montriond, avenue de la 
Harpe 2B. Infos : Aude Gelin, 079 546 83 
50.

Feu de l’Avent
Le 1er janvier, 18h. Recueillement au son 
de la cornemuse. 
Lieu : colline église des Croisettes, che-
min de Sylvana 2, 1066 Epalinges. Accès : 
m2 Croisettes, bus 45 Giziaux. Site : eerv.
ch/la-sallaz-les-croisettes.

Noël lumineux
Le 1er décembre, 18h. Feu de l’Avent – 
écouter le feu crépiter, conte, chants, 
message, apéritif. 
Lieu : parc de Milan (près de l’entrée du 
Jardin botanique). Infos : Aude Gelin, 079 
546 83 50.

Petit marché de Noël de Saint-Jacques
Le 3 décembre, de 10h à 16h. Petit mar-
ché de Noël, confitures et pâtisseries, 
livres et brocante, poteries et surprises ! 
Repas de Noël. 
Lieu : au Centre paroissial de Saint-
Jacques, avenue du Léman 26. Accès : bus 
4 et 9 (arrêt Avenue du Léman).

Lessons and Carols
Le 8 décembre, 10h30. Célébration en 
musique. 
Lieu : église des Croisettes, chemin de 
Sylvana 2, 1066 Epalinges. Accès : m2 
Croisettes, bus 45 Giziaux. Site : eerv.ch/
la-sallaz-les-croisettes.

Chantée des JP
Le 8 décembre, 17h. Chants de Noël et 
vin chaud. Lieu : temple de Chailly, ave-
nue du temple 2B. Accès : TL 7, 64, Pont 
de Chailly.  Site : eerv.ch/region/lau-
sanne-epalinges.

Noël créatif
Le 11 décembre, de 16h à 17h30. Un 
temps pour créer une décoration pour 
le sapin de l’église, écouter des contes de Célébrer Noël à l’église. © Getty Images – unsplash

Entrer dans le temps de l’Avent 
et de Noël
Cultes, chantées, après-midi bricolage, saynètes et autres activités sont proposés 
durant tout le mois de décembre, pour se préparer à la venue de Noël. 
Florilège. 
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Noël et chanter ! Animation pensée pour 
les 0-6 ans accompagné·es d’un adulte. 
Le sapin décoré sera dévoilé lors de la 
saynète le 14 décembre. 
Lieu : Maison de paroisse d’Epalinges, 
chemin de Sylvana 2, 1066 Epalinges.

Fête de Noël des aîné·es
Le 12 décembre, 14h30. Célébration sui-
vie d’un goûter de fête en musique. 
Lieu : temple de Chailly, avenue du 
temple 2B.

Chantée œcuménique
Le 13 décembre, 20h.
Lieu : église Saint-Nicolas, avenue de 
Chailly 40.

Saynète de Noël
Le 14 décembre, 17h. Saynète avec la 
participation des enfants. 
Lieu : église des Croisettes, chemin de 
Sylvana 2, 1066 Epalinges. Accès : m2 
Croisettes, bus 45 Giziaux. Site : eerv.ch/
la-sallaz-les-croisettes.

Noël à l’église (suite Noël créatif)
Le 15 décembre, 10h. Célébration, 
saynète des enfants et chants du chœur 
Prim’psautier. Les enfants sont bienvenus 
pour préparer la saynète de Noël (figura-
tion ou théâtre) et apprendre des chants 
le 14 décembre, de 9h30 à 14h (inscrip-
tion : 079 546 83 50). 
Lieu : temple de Montriond, avenue de 
la Harpe 2B. Infos : Aude Gelin, 079 546 
83 50.

Labyrinthe spirituel
Du 17 décembre au 21 décembre, de 17h 
à 19h. Il y a deux sortes de labyrinthe, 
celui où l’on se perd, celui où l’on se re-
trouve, voire où l’on se laisse trouver. Plus 
de 300 bougies seront allumées dans le 
chœur de la cathédrale. Chacun·e pourra 
y déambuler. Se mettre à l’écoute de soi-
même et du divin. 
Lieu : cathédrale de Lausanne.

Le chœur 
des Armaillis de la Gruyère 
chante Noël
Les 18 décembre, 20h ; 19 décembre, 
20h ; 22 décembre, 17h. Concert. 
Lieu : église Saint-François. Réserva-
tions : www.monbillet.ch.

Noël musical
Le 19 décembre, de 17h15 à 18h15. 
Chantée de Noël intergénérationnelle. 
Lieu : temple de Montriond, avenue de  
la Harpe 2B. Infos : Aude Gelin, 079 546 
83 50.

Chantée de Noël : 
« Navidad, 
Noëls d’ici et d’ailleurs »
Le 20 décembre 2024, 19h. Avec le 
chœur des jeunes chanteurs de l’EML.
Lieu : église Saint-François.

Le violon des origines
Le 21 décembre, 17h. Avec Samuel Hir-
sch, violoniste. 
Lieu : église Saint-François.

Il est né le divin enfant, 
Noël dans le monde
Le 22 décembre, 17h et le 24 décembre, 
21h30. Chantée populaire, avec le chœur 
de la cathédrale.
Lieu : cathédrale de Lausanne.

Dernier culte de l’Avent aux bougies
Le 22 décembre, 18h. Avec les pasteur·es 
Line Dépraz et Jean-François Ramelet. 
Lieu : église Saint-François.

Culte de Noël aux bougies
Le 24 décembre, 18h.
Lieu : église Saint-François.

Veillées de Noël
Le 24 décembre.
18h, Saint-François, cène, avec J.-F. Ra-
melet. 21h, Vers-chez-les-Blanc, veil-
lée familiale, avec N. Heiniger. 22h, 
Bois-Gentil, veillée de Noël, avec P. Far-
ron. 22h, Saint-Jean à Cour, veillée de 
Noël, cène, avec J.-D. Courvoisier. 23h, 
cathédrale, nuit de Noël, avec L. Dépraz. 
23h, Epalinges, veillée avec groupe de 
percussionnistes, avec C. Molina-Vien-
na. 23h, Saint-Matthieu, cène, avec P. 
Zannelli.

Cultes de Noël
Le 25 décembre. 
7h, Saint-Paul, cène, aube de Noël sui-
vie d’un petit-déjeuner, avec P. Zan-
nelli. 10h, cathédrale, cène, avec L. 
Dépraz et D.-S. Burnat. 10h, Chailly, 
avec saynète des enfants, A. Gelin*. 
10h, chapelle de Malley, cène, A.-C. 
Golay. Le culte est suivi d’un repas. 
10h, Montriond, cène, H. Vienna. 10h, 
Saint-Paul, P. Zannelli. 10h, Villamont, 
Gottesdienst, N. Huber. 10h30, Belle-
vaux, cène, A. Rochat*. 10h30, Epa-
linges, cène, Y. Wolff*.

* avec espace pour les enfants.

L’Archipel Mamawe, l’un des travaux exposés à la cathédrale et à Saint-François. © François Burland
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CHAILLY

LA CATHÉDRALE

ACTUALITÉS
Cultes spéciaux
8 décembre, 10h, Chailly – culte avec 
beaucoup de chants de l’Avent et de Noël.
22 décembre, 10h, Chailly – culte avec 
deux baptêmes. 24 décembre, 23h, ca-
thédrale, nuit de Noël – avec le chœur 
de la cathédrale. 25 décembre, 10h, 
Chailly, célébration de Noël festive avec 
saynète des enfants. 1er janvier, 10h, ca-
thédrale, culte régional du Nouvel-An, 
pasteur Timothée Reymond. 12 janvier, 
10h, Chailly, avec la paroisse de La Sal-
laz – Les-Croisettes, culte unique pour 
nos deux communautés. 19 janvier, 10h, 
Chailly – culte du souvenir célébré par 
vos deux pasteur·es. En ce début d’année, 
être dans la reconnaissance et le souve-
nir de nos proches décédé·es en 2024. Un 
temps d’espérance !

Pour venir en bus 42 au secrétariat (ch. 
de la Cure 2) : en montant Rovéréaz, ar-
rêtez-vous à « Les Chavannes » et redes-
cendez quelques mètres à pied. A la des-
cente : arrêt « Rozavère », juste en face.

Chantées de Noël
Dimanche 8 décembre, à 17h, au temple 
de Chailly : chantée des JP. Vendre-
di 13 décembre à l’église catholique de 
Saint-Nicolas : chantée œcuménique de 
Noël avec diverses communautés. Chants, 
prières, mini-message, apéro… Inscri-
vez-vous pour répéter un cantique la se-
maine qui précède au 079 546 83 50 et le 
proposer à la chantée.

Solidarité avec les démuni·es
Du 1er au 24 décembre, déposons un pro-
duit alimentaire ou d’hygiène dans un 

carton ou sac et offrons-le pour Noël aux 
personnes qui en ont besoin (épicerie so-
lidaire). Voir la une régionale en page 27. 
Vous pouvez aussi amener votre paquet 
au culte à Chailly et vos pasteur·es l’ap-
porteront au bon endroit.

Persévérons dans le rapprochement ! 
La célébration de l’unité des chrétien·nes 
aura lieu cette année à l’église Saint-Nico-
las le vendredi 17 janvier, à 20h.

Méditations bibliques
« L’amour de Dieu dans la Bible » est le 
thème du nouveau parcours animé par 
Timothée Reymond. Prochaines ren-
contres les mardis 3 décembre et 7 jan-
vier, à 19h30, sous le temple de Chailly.

Prière presque silencieuse
Mardi 28 janvier, de 19h à 20h, à la cure 
de Chailly. Prière, partage, Bible, tisane.

POUR LES JEUNES
Atelier Bible
préparation du culte de Noël 
Le 7 décembre, de 10h à 12h, et le 24 dé-
cembre, de 9h à 11h, sous le temple de 
Chailly.

Noël créatif à Lausanne 
Mercredi 11 décembre, de 16h à 17h30, 
à la Maison de paroisse d’Epalinges. 
Contes, récits de la nativité, chants et 
création d’une décoration pour le sapin 
de Noël de l’église : moment pensé pour 
les enfants jusqu’à 10 ans seuls ou avec 
un·e adulte.

Préados curieux (KT 7-8 régional) 
6 décembre et 24 janvier, de 18h à 
20h30, à l’église de la Sallaz (dans la salle 
paroissiale).

Merci pour vos dons !

LA SALLAZ

LES CROISETTES

RENDEZ-VOUS
Prière et méditation
Les mercredis matin 4 et 11 décembre 
puis à nouveau tous les mercredis dès 
le 15 janvier, entre 9h et 9h30, temps de 
prières et méditation dans l’église d’Epa-
linges suivi d’un café pour les personnes 
qui le peuvent !

Méditation biblique 
lectio divina
Jeudis 5 décembre et 9 janvier, 10h, à la 
maison de paroisse d’Epalinges. Théma-
tique : l’amour de Dieu dans la Bible. Ces 
moments associent réflexion théologique, 
méditation, partage et silence.

Célébration louange
Le dimanche 12 janvier, 18h30, à La Sal-
laz – Espace 4C. Par la musique, le chant 
et la prière, entrer dans une nouvelle se-
maine avec reconnaissance.

Fête de Noël pour les 
50 ans et plus
CHAILLY – LA CATHÉDRALE Jeu-
di 12 décembre à Chailly sous le 
temple. Un moment de célébration. 
Récital de piano et chant par Damien 
et Andrea Desbenoit. Collation de 
fête. Sans inscription. La joie du café après le culte, grâce à Claire. © Tanrub
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Rencontres de Taizé
Le dimanche 26 janvier, 17h, dans la 
chapelle de Vers-chez-les-Blanc. Des 
membres de notre communauté pro-
posent une fois par mois une rencontre 
de Taizé. Le principe est d’offrir un es-
pace de prière qui réunisse ces trois fon-
damentaux : « une prière accessible, une 
prière méditative, une prière du cœur ».

ACTUALITÉS
Amicale des aîné·es
Bienvenue le jeudi 19 décembre, 14h, 
Maison de paroisse d’Epalinges. Fête 
de Noël, avec l’animation de la conteuse 
Isabelle Bovard qui nous racontera l’his-
toire de Noël avec des chants. Renseigne-
ments : Mme Garcia au 079 785 65 54.

Journée de chant 
et célébration œcuménique 
Mi-janvier, nous aurons à nouveau la joie 
de nous rencontrer avec nos frères et 
sœurs chrétiennes et chrétiens de la pa-
roisse catholique de Saint-Etienne ! Répé-
tition des chants à quatre voix le samedi 
18 janvier, de 9h à 17h30, à la Maison de 
paroisse d’Epalinges. Célébration œcu-
ménique le dimanche 19 janvier, à 10h30, 
à Epalinges. Pour ce programme choral, 
que dirigera Jacqueline Savoyant, nous 
cherchons des chanteurs et chanteuses ! 

Pas besoin d’être expérimenté·e, avoir du 
plaisir à chanter suffit ! Pour cela, merci de 
vous inscrire auprès du secrétariat jusqu’au 
6 janvier (en précisant si possible votre 
voix : soprano, alto, ténor, basse).

DANS LE RÉTRO
Musique et méditation 
Après 11 ans d’existence, le temps de mu-
sique – silence – méditation s’est arrêté 

le mardi 12 novembre. Le conseil de pa-
roisse dit toute sa reconnaissance à Claire 
Schminke qui a animé ces temps de spi-
ritualité avec fidélité pendant ces 11 ans. 
Avec elle, Jean-Marc Ischer et Anne Chol-
let s’y sont également engagés. 

LA SALLAZ – LES CROISETTES A la fin 
de l’automne, quand la nuit prend le pas 
sur le jour, nous entrons dans la période 
de l’Avent. La venue de Jésus-Christ est 
pour nous chrétien·nes un signe d’espé-
rance très forte. Au cœur de la nuit la 
plus noire, la lueur de la Vie a germé. 
Que Dieu devienne chair dans la fai-
blesse d’un nouveau-né est un message 
complètement révolutionnaire, encore 

aujourd’hui. Il change notre perspective 
sur ce qui a de l’importance dans nos 
vies et dans le monde.

Selon la tradition, le premier di-
manche de l’Avent, nous ouvrons ce 
temps de l’attente par un feu qui est al-
lumé sur la colline de l’église en même 
temps que plus de 70 autres lieux dans 
le canton de Vaud. Un recueillement est 
partagé avec un message d’espérance, 

chants et prières. Ensuite une soupe à 
la courge est offerte aux personnes pré-
sentes. Prenez votre lampe de poche et 
dans un souci pour l’environnement, 
pensez à prendre également votre tasse.
Feu de l’Avent à Epalinges : 1er dé-
cembre, à 18h, devant l’église d’Epa-
linges. 

Que toutes et tous soient les bien-
venu·es !   

Allovie, un succès à la rencontre du quartier ! © DR

Entrez dans l’Avent
Chaque année, Noël marque un passage important, que l’on soit croyant·e ou non.  
Une fête que l’on attend avec impatience ou appréhension, joie, frémissements… 
C’est la naissance de Jésus-Christ que nous célébrons !
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BELLEVAUX

SAINT-LUC

RUBRIQUE
Bible et prière
En ce mois de décembre, chaque jeudi 
à 11h à Bellevaux, nous nous mettons 
à l’écoute des textes bibliques qui an-
noncent la venue du Messie promis, puis 
nous prions les un·es pour les autres. Une 
occasion de s’initier à la très ancienne 
pratique de la lectio divina.

Bricolages 
et biscuits de Noël
Mercredi 18 décembre, de 14h à 18h, à 
Bellevaux (salle de l’APEMS), le sucre, la 
farine, les ciseaux et les rubans dorés ont 
rendez-vous pour un après-midi de brico-
lage et de cuisine. Ouvert à tou·tes. Infos : 
079 761 55 82 ou anne.rochat@eerv.ch.

Culte mosaïque, 
assemblée et pique-nique
Le 1er décembre, à 10h30, à Bellevaux, 
après le culte mosaïque, assistez à l’As-
semblée paroissiale d’automne. Elle revêt 
une importance particulière étant don-
né l’absence prolongée pour maladie du 
diacre Jules Neyrand. Le conseil vous in-
vite à tirer un bilan de l’année écoulée et 
souhaite partager avec vous sa vision et 
ses projets pour l’avenir. Il y aura aussi à 
voter le budget, dans une période finan-
cièrement délicate. Le conseil compte sur 
votre présence au culte, qui permettra de 

confier à Dieu la vie de la communauté, 
puis à l’assemblée et au pique-nique qui 
suivront.

Noël, Noël !
24 décembre, 22h, au Bois-Gentil, veillée 
de Noël avec Pierre Farron. On chante !
25 décembre, 10h30, à Bellevaux, culte 
mosaïque suivi d’un pique-nique cana-
dien de Noël. 29 décembre, 10h30, à 
Bellevaux, culte classique avec Nicole 
Schneider.

Rencontres bibliques
Jésus et ses surprises : les siennes… et 
celles qu’il nous réserve ! Le 4 décembre, 
de 18h à 19h15, au Bois-Gentil, nous tra-
vaillons l’histoire du gérant habile (Luc 

16). Infos : 021 711 09 80 ou pierre.far-
ron@bluewin.ch.

Suivre l’étoile avec Isabelle Bovard
Vendredi 13 décembre, à 20h, à l’Espace 
Yvette Théraulaz (route Aloys-Fauquez 
21), laissez-vous entraîner par les mots, 
les chants et les animations que nous pro-
pose la conteuse et théologienne Isabelle 
Bovard. Au-delà de ce qui nous mobilise, 
nous paralyse ou nous décourage, met-
tons-nous en route avec le quatrième Roi 
mage ! Spectacle tout public dès 7 ans.
Suite de la saison : www.espaceyvettethe-
raulaz.ch.

Pour faire un don
Pour soutenir la paroisse Bellevaux – 

BELLEVAUX – SAINT-LUC Cultes : qu’ils 
soient de style plutôt classique, avec un ac-
cent sur le silence et l’intériorité, ou plus 
moderne, avec une liturgie pensée pour les 
familles faisant une large place à la louange 
et au chant, les cultes permettent de se 
préparer à la rencontre du Dieu qui vient ! 

Merci  aux of f ic iant·es rempla-
çant·es qui nous apportent une aide pré-
cieuse dans cette période de fragilité  
ministérielle !

8 décembre, 10h30, à Bellevaux, culte 
classique avec le pasteur D.-S. Burnat.
8 décembre, 17h, au Bois-Gentil, Les 
Musicales, lectures pour petit·es et 
grand·es avec la paroisse catholique 
Saint-André.
13 décembre, 20h, à l’Espace Yvette 
Théraulaz (détails ci-dessus), Suivre 
l’étoile, avec Isabelle Bovard.
14 décembre, 10h, au Bois-Gentil, cé-
lébration œcuménique d’Eveil à la foi 

avec Anne Rochat, pour les petits en-
fants et leurs familles.
15 décembre, 10h30, à Bellevaux, culte 
mosaïque avec Anne Rochat.
15 décembre, 17h, au Bois-Genti l, 
prière de Taizé avec la paroisse catho-
lique Saint-André.
22 décembre, 10h30, au Bois-Gentil, 
célébration-partage avec le pasteur P. 
Farron.   

Se réjouir de la venue de Noël de toutes les manières possibles. © Monika Borys – unsplash

L’Avent : pour se réjouir d’attendre Noël !
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Saint-Luc, vous pouvez faire un vire-
ment sur l’IBAN CH97 0900 0000 1000 
7174 8, ou scanner le QR Code TWINT 
avec votre portable.

La paroisse en ligne
Pour suivre la vie de la paroisse et s’abon-
ner aux nouvelles : eerv.ch/bellevaux-
saint-luc.

Merci pour vos dons !

SAINT-LAURENT

LES BERGIÈRES

À MÉDITER
Noël
Il y a presque deux mille ans, c’était le 
premier Noël. De celui-là, il ne nous reste 
que le récit qu’en firent les évangélistes. 
Peut-être le premier Noël dont nous nous 
souvenons est-il celui de notre enfance, 
les yeux écarquillés devant une crèche 
où l’on installait le « petit Jésus » ? Mais 
qu’est cet enfant ? Si au lieu de réveiller 
dans nos mémoires les sources d’une fraî-
cheur factice, nous remontions à la cause 
même du premier émerveillement, si 
nous écoutions les paroles de Gabriel à la 
Vierge Marie, et l’acclamation des anges 
et le salut des bergers, alors nous aurons 
la réponse.

RENDEZ-VOUS
Avent
Pour marquer l’entrée dans la nouvelle 
année liturgique, alors que la lumière 
continue de décroître, rien de tel que 
de se procurer une couronne de l’Avent. 
Leurs quatre bougies ponctueront le 
temps qui nous sépare de la naissance 

de celui qui est la Lumière. Une équipe 
expérimentée a préparé de magnifiques 
couronnes. Venez vous en procurer une le 
30 novembre, lors du marché de l’Avent. 
Ce marché sera le point de départ d’une 
belle après-midi. Au programme : dès 
14h30, marché et vente des couronnes ; 
à 16h30, concert de jazz « hommage à 
Louis Armstrong » par le quintet de Léo 
Muller (chapeau à la sortie) ; à 17h45, apé-
ritif festif et quiz suivi à 18h30 d’une ra-
clette. Le tout à l’église Saint-Matthieu.

Célébration œcuménique
Dans le cadre de la Semaine de l’unité – 
du 18 au 25 janvier 2025 –, chaque jour 
sera ponctué de trois offices (8h, midi 
et 18h30) en divers lieux du quartier et 
avec différentes colorations spirituelles 
(programme à venir). Une célébration 
œcuménique d’ouverture aura lieu à 
Saint-Matthieu dimanche 19 janvier, à 
10h, avec Remy Bizimana.

Concert de l’Avent
Dans la dynamique de la joie, Julia Zimina 
(mandoline) et Nenad Djukic (orgue, clave-
cin, piano) interpréteront des pièces de J.-
S. Bach, A. Vivaldi et quelques autres. En-
trée libre, chapeau à la sortie. Dimanche 
15 décembre, 17h, Saint-Matthieu.

Confiture d’oranges
Qui concevrait un déjeuner sans la cé-
lèbre confiture d’oranges cuisinée mai-
son ? Elle ne se prépare pas toute seule. 
Vous souhaitez participer à un moment 
convivial où babillage et coupe des agru-
mes s’associent ? Venez sans vous annon-
cer les lundis 20 janvier, 27 janvier ou 
(et) 3 février, de 13h30 à 16h, à l’Espace 

Martin Luther King. Pensez à apporter 
votre petit couteau préféré. La vente des 
confitures aura lieu mercredi 5 mars, 
de 9h à 15h, toujours à l’Espace Martin 
Luther King.

Groupe d’étude
La découverte de la pensée d’Hannah 
Arendt a débuté le 18 novembre. Sa pen-
sée est plus que jamais d’actualité. Venez 
la (re)découvrir les lundis 27 janvier, 10 
mars et 14 avril, 20h15, à Saint-Matthieu.

Parlons-en, parlons-nous
Philippe vous attendra pour babiller de 
choses et d’autres (de vie spirituelle aus-
si) à la Brasserie des Bergières les 14 dé-
cembre et 25 janvier, et au café l’Atelier 
les 7 et 21 décembre puis le 18 janvier, 
de 9h à 11h.

Projection de la série « The Chosen »
La projection de la première saison de la 
série « The Chosen » se termine le 7 dé-
cembre, à 18h, à l’église Saint-Matthieu.
Les personnes qui ont assisté à cette 
première saison ont hâte de voir la suite. 
Pourquoi ne pas les rejoindre ? Voici les 
dates : samedi 11 janvier, 25 janvier, 15 fé-
vrier et 1er mars. Lors de chaque séance, 
deux épisodes sont projetés. Après la 
projection, un temps de partage et de 
réflexion est prévu, suivi d’une collation. 
Entrée libre, chapeau à la sortie.

Venez sans autre
Philippe vous recevra pour un dîner de 
rencontre les 22 décembre et 26 janvier 
à la cure. Inscription jusqu’au vendredi 
qui précède. A l’heure où nous publions, 
il reste six places pour chacune des dates.

Des couronnes de l'Avent à venir voir et acquérir au marché du 30 novembre. © DR
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SOUS-RÉGION

ACTIVITÉS COMMUNES 

AUX 3 PAROISSES

Mot d’adieux d’Hermann Vienna
Que le temps passe vite quand on pra-
tique un métier que l’on aime. S’il y a 
bien une chose que je vais retenir des 
18 ans passés au sud de la ville, c’est le 
plaisir que j’ai éprouvé dans mes enga-
gements divers. Le privilège d’avoir été 
à des carrefours de la vie avec vous, la 
joie de partager des bouts de chemin de 
vie avec vous, paroissien·nes, enfants, 
catéchumènes, familles, membres du 
groupe Terre Nouvelle, vendeuses et 
vendeurs de roses, officiant·es au culte, 

conseiller·es, collègues, visiteuses et 
visiteurs, ami·es d’études bibliques, se-
crétaires, concierges, sacristains, orga-
nistes…
L’EERV a accepté un report de ma re-
traite pour une année, mais ailleurs 
dans le canton. Ainsi mon engagement 
parmi vous prendra f in en janvier. Je 
pars reconnaissant, vous disant un im-
mense merci, confiant avec vous que le 
Seigneur vous soutient et vous bénit.  

 Hermann Vienna

Godly Play
Les jeudis 5 décembre et 9 janvier, de 
17h15 à 18h, à Montriond : bienvenue 
aux enfants de 5 à 11 ans pour une ani-
mation biblio-créative.

Se préparer à Noël
Durant tout le mois de décembre, de 
nombreuses activités sont proposées 
dans toute la Région pour se préparer 
à Noël. Particulièrement pour les en-
fants et les familles, un Noël créatif, 
le 1er décembre, de 16h à 17h30, et le 
5 de 17h15 à 18h15, un Noël lumineux 
le 1er à 18h, Noël à l’église avec les en-
fants le 15 à 10h et un Noël musical le 
19 à 17h15. Retrouvez tous les détails 
en pages 28 et 29.

Culte-cantate au temple de Saint-Jean
Magnifique culte-cantate le dimanche 2 
février, à 17h, autour de la très belle can-
tate BWV82 « Ich habe genug » proposé 
à l’occasion de la fête de la Chandeleur. 
Entrée libre, offrande à la sortie.

Espérance. © Miléna Rochat
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SAINT-FRANÇOIS

SAINT-JACQUES

RENDEZ-VOUS
Parole et musique
Le mardi 3 décembre, à 11h30, au temple 
Saint-Jacques, nous vous accueillons pour 
vivre ensemble un recueillement musical 
et biblique. Pas de Parole et musique en 
janvier.

Le marché de l’Avent
Le mardi 3 décembre, de 10h à 16h, au 
Centre paroissial de Saint-Jacques, aura 
lieu le marché de l’Avent, combiné avec 
le repas-partage. Venez nous rendre une 

petite visite, partager un bon repas de 
Noël et découvrir nos différents stands 
de l’Avent. 

Repas-Partage
Le mardi 3 décembre, au Centre parois-
sial de Saint-Jacques, le repas-partage 
devient le repas de Noël du marché de 
l’Avent. Pas de repas-partage en janvier. 

Venez célébrer Noël avec nous !
Pour vivre l’Avent et se préparer à Noël, 
de nombreux événements sont proposés. 
Particulièrement, la riche programmation 
de l’esprit sainf (chœur des Armaillis de 
la Gruyère, chantée de Noël « Navidad, 
Noëls d’ici et d’ailleurs », Le violon des 
origines, les différents cultes aux bou-

gies), quelques événements à Montriond 
ainsi que les veillées et cultes de Noël 
sont autant d’invitations. Retrouvez tous 
les détails en pages 28 et 29.

Célébration œcuménique de l’unité
Le dimanche 19 janvier, à 11h30, à l’église 
du Saint-Rédempteur, célébration avec la 
paroisse du Saint-Rédempteur et l’église 
écossaise (Scots Kirk). Le thème est : 
« Crois-tu cela ? » (Jean 11,26).

Les Voies du cœur
Les lundis soir, de 19h50 à 21h20, le 
chœur « Les Voies du cœur » chante dans 
le temple Saint-Jacques. Ce chœur vous 
accueille avec joie. Contact : Christine 
Donzel, directrice, 078 741 50 96.

LA RÉGION Sept heures de gospel quasi 
non-stop, c’est le défi qu’a décidé de rele-
ver l’Eglise MLK et son pasteur Benjamin 
Corbaz. Leur rêve : partager la joie du gos-
pel largement, aussi via d’autres chorales 
du canton, pour donner de l’espérance 
aux gens et les rebooster dans leur vie. Un 
défi de taille, puisque ce sont six chorales 
qui vont se produire dans l’église Saint-
Laurent : d’abord avec l’habituel culte gos-
pel dès 10h (chorale MLK) le matin, puis 
dès 12h une chorale par heure avec chaque 
fois un concert d’une quarantaine de mi-
nutes, et une collecte pour le chœur qui 
se produit.
Bienvenue à tou·tes, que ce soit pour le 
culte, pour un concert ou pour toute la 
journée ! Venez vous ressourcer et parta-
ger la joie de ces chants !

Informations pratiques
Marathon de gospel, dimanche 19 janvier 
2025, église Saint-Laurent (Lausanne).
Musique gospel de 10h à 17h : culte gos-
pel le matin dès 10h, puis dès 12h, une 
chorale gospel en concert par heure. Avec 

notamment : Let’s Gospel, Les Voies du 
Chœur, Fa7, One Step. Fin peu avant 17h 
avec le chant d’ensemble de clôture.
Entrée libre, collectes pour les chorales.
Petite restauration camerounaise à l’Es-
pace MLK, sous l’église. Plus d’informa-
tions sur la page du site de l’Eglise MLK : 

www.t.ly/marathon-gospel ou directe-
ment auprès du pasteur Benjamin Corbaz 
au 079 963 03 76.

* Jour en souvenir de Martin Luther 
King, férié aux Etats-Unis. Il a lieu le 3e 
lundi de janvier.  

A l’occasion du « MLK Day »*, l’Eglise Martin Luther King Lausanne organise  
un mini-festival pour partager la joie de ces chants gospel le dimanche 19 janvier.

Un marathon pour partager la joie du gospel.

Marathon de gospel à Saint-Laurent

35N°82 | Réformés LAUSANNE – ÉPALINGESVOTRE RÉGION



SAINT-JEAN

OUCHY, MONTRIOND, SAINT-JEAN

Assemblée de paroisse
Dimanche 8 décembre, à l’issue du culte 
à Montriond. En plus de la partie statu-
taire, présentation du groupe des aîné·es 
de la paroisse.

Nouvelle adresse e-mail
Le secrétariat paroissial dispose d’une 
nouvelle adresse e-mail : paroisse.saint-
jean@eerv.ch.

Rencontres du lundi
Lundi 16 décembre 2024, 14h30, église 
Saint-Jean. « Célébration de Noël », avec 

chants, message et conte. Suivie d’un 
goûter à la Maison de Saint-Jean. Pour 
être ensemble dans les jours de fête.
Lundi 13 janvier 2025, 14h30, Maison de 
Saint-Jean. « Comment réagir en cas d’in-
cendie ? » Avec Sabine Cornice, de l’Eta-
blissement cantonal d’assurance (ECA). 
Une sensibilisation utile pour la vie à la 
maison. 
Renseignements : Pierre Marguerat, 079 
509 83 69.

Repas « amitié »
Au Centre paroissial de Saint-Jean. Les 
mercredi 11 décembre et 8 janvier, dès 
12h. 15 fr. tout compris (vin, entrée, salade 
et dessert). Réservations indispensables 
chez Miriam Rickli au 021 617 60 28 jusqu’au 
lundi précédent, à 12h dernier délai.

DANS NOS FAMILLES
Services funèbres
Nous sommes en pensées et en prières 
avec toutes ces familles quittées par un 
être cher : M. Armand Pahud, M. André 
Fankhauser, Mme Rose-Marie Schwitz-
guébel, M. Jean-François Anken, Mme 
Cather ine Peverel l i ,  Mme Isabel le 
Santschi, Mme Espérance Julsaint.

Dons 
pour la paroisse de Saint-Jean
Pour vivre, votre paroisse a besoin 
d’argent et reçoit volontiers vos dons au 
CCP CH20 0900 0000 1729 9695 8.

SAINT-JEAN – SUD-OUEST LAUSANNOIS  
Le pasteur Hermann Vienna va quitter la 
paroisse de Saint-Jean à la fin du mois de 
janvier 2025. Il nous a pourtant enrichis 
depuis presque vingt ans. Ses prédications 
étaient souvent originales, convaincantes, 
son amour des textes bibliques contagieux, 
le soin avec lequel il nous les présentait 
évident. Nous allons regretter son sourire, 
sa bienveillance et sa capacité d’écoute. Il 
nous accueillait au début des cultes, atten-
tif à chacun·e. Calme et serein. Respon-
sable aussi des catéchumènes de la Région 
et de Terre Nouvelle, il a toujours accom-
pli sa mission avec une grande discrétion. 
Grâce à lui, nous avons découvert l’action 
solidaire et les fruits de TerrEspoir. Her-
mann Vienna va nous manquer. Mais nous 
sommes bien sûr·es que partout où ses pas 
le mèneront, ces prochaines années, il lais-
sera une trace chaleureuse et claire. Nous 
lui dirons au revoir avec un profond senti-
ment de reconnaissance. Le mieux sera de 
le faire lors du culte d’adieux sous-régional 
du dimanche 26 janvier, à 10h, au temple 
de Saint-Jean, culte suivi d’un apéritif dî-
natoire mis sur pied à la salle paroissiale 
de Saint-Jean.  Madeleine Knecht, pour 
le conseil paroissial et les paroissien·nes 
de Saint-Jean

Hermann Vienna arrive au bout de son 
ministère au Sud-ouest lausannois. Nous 
allons le fêter lors de la célébration œcu-
ménique du 19 janvier à Saint-Marc lors 
d’un apéritif. Ce sera l’occasion de lui 
redire toute notre reconnaissance : Her-
mann a toujours été paisible, bienveillant, 
à l’écoute de nos paroissien·nes. Ses pré-
dications nous ont nourris et ses dons de 
théâtre nous ont plus d’une fois surpris. 
A lui, aux siens, belle suite et que la béné-
diction du Seigneur l’accompagne.

 Pour le conseil paroissial du Sud-
ouest lausannois, Christine Jaques

Hermann Vienna a été pour nous un vé-
ritable berger, un guide précieux dont la 
foi et la générosité ont illuminé nos vies. 
A l’image du Psaume 23, il a été ce pas-
teur qui conduit ses brebis vers des pâ-
turages paisibles et des eaux tranquilles. 
Par sa sagesse, ses paroles, ses conseils 
avisés et son écoute, il a nourri notre foi 
et fortifié nos cœurs. Que cette nouvelle 
étape lui soit aussi douce et remplie de 
grâces que l’amour qu’il a semé dans nos 
vies. Pars en paix, accompagné de notre 
profonde reconnaissance.   Aku Tsetse, 
secrétaire du conseil du Sud-ouest  
lausannois

La communauté chrétienne chinoise de 
Lausanne – Sévelin apprend avec tris-
tesse que le pasteur Hermann Vienna va 
quitter la paroisse du Sud-ouest lausan-
nois fin janvier. Si, pendant toutes ces an-
nées, nous avons eu le privilège de parta-
ger fraternellement avec le SOL, par le 
biais des cultes ensemble, c’est grâce au 
pasteur Hermann Vienna qui y a contri-
bué. Nos vœux les plus chaleureux pour 
son nouveau chemin ministériel.  

Départ du pasteur Hermann Vienna et culte d’adieux

Le pasteur Hermann Vienna © DR
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SUD-OUEST 

LAUSANNOIS

ACTUALITÉS
Assemblée paroissiale
Dimanche 1er décembre, après le culte 
de 10h, à Malley. Lieu de décision sur les 
orientations de la paroisse, l’assemblée 
est ouverte à toute personne intéressée.

Concert de l’Avent du chœur « Fa7 »
Dimanche 8 décembre, 17h, au temple de 
Saint-Marc, collecte.

Aîné·es : les après-midi de Prélaz
Mercredi 11 décembre : après-midi dans 
l’esprit de Noël avec musique. Mercredi 
29 janvier : groupe « Crescendo » accor-
déoniste et pianiste. Salle de paroisse de 
Saint-Marc, 14h30. Info : Josette Weber, 
021 624 29 69, ou Doris Haueter, 079 217 
02 19.

Repas de Noël
Bienvenue à vous qui souhaitez vivre un 
« Noël festif » à Malley le mercredi 25 dé-
cembre. Après le culte à 10h, apéritif et 
repas à la grande salle. Merci de vous ins-
crire pour le repas : Christine Jaques au 
021 320 76 46 d’ici au 20 décembre. Vos 
desserts seront aussi les bienvenus !

Célébration 
de la Semaine de l’unité des chrétien·nes
Dimanche 19 janvier, à 10h45, à Saint-
Marc, avec la paroisse catholique. En 
prime : adieux à notre pasteur Hermann 
Vienna.

LA RÉGION

Fragilités et promesses
Comme d’autres Eglises réformées de 
Suisse romande, l’Eglise réformée vau-
doise cherche à garder contact avec son 
public. Notamment avec le projet en cours, 
Eglise 29. « Ecclesia reformata semper re-
formanda », « Eglise réformée toujours 
à réformer encore », c’est un peu dans 
son ADN. Dans la Région Lausanne –  
Epalinges, un groupe de pilotage a été 
mis sur pied, puis s’est mis au travail.
Les défis posés aux chrétien·nes par l’af-

faissement communautaire et la sécu-
larisation sont nombreux. Néanmoins, 
novembre a été riche en belles mani-
festions proposées un peu partout : 
festival BREF (Battement réformé) en 
ville de Morges. Après Neuchâtel il y a 
deux ans, ce festival est organisé par 
des jeunes pour des jeunes, avec toutes 
sortes de groupes et de rencontres. 
Mais aussi avec des concerts dans nos 
temples et le culte de la Réforme à la 
cathédrale, qui a vu l’installation d’une 
nouvelle diacre rejoignant l’équipe mi-
nistérielle.
Emmené par le groupe de pilotage, le 
groupe de travail régional réf léchit aux 
différentes collaborations possibles 
entre les paroisses et services com-
munautaires de la Région. A l’heure 
de mettre sous presse, de nombreuses 
choses vont encore changer. L’essentiel 
nous a été rappelé par le conseil syno-
dal au travers des paroles bien connues 
du Psaume 127 : « Si le Seigneur ne bâtit 
la maison, ceux et celles qui la bâtissent 
travaillent en vain ». Que cela reste fer-
mement ancré dans nos esprits et dans 
nos cœurs. Au moment d’accueil l ir 
l’enfant de Noël et de commencer une 
année nouvelle dans un monde fragile 
mais également rempli de promesses.  

 Jean-Daniel Courvoisier, pour le 
conseil régional

VILLAMONT

DEUTSCHSPRACHIGE 

KIRCHGEMEINDE

Gottesdienste
Sonntag 15. Dezember, 10:00, Villa-
mont, Adventssingen (chantée de Noël), 
W. Puhr, F. Schilt, H. Hartmann und B. 
Christen.
Kommen Sie zahlreich, auch mit Familie, 
Freunde und Nachbarn ! Danach Weih-
nachtstee, Kaffe und Guetzli (Plätzchen). 
Dafür suchen wir Bäckerinnen und Bä-
cker. Bitte sich bis Montag 9. Dezember 
beim Sekretariat anmelden.
Mittwoch 25. Dezember (Weihnachten), 
10:00, Villamont, Gottesdienst, Pfrin. N.  
Huber.
Mittwoch 1. Januar (Neujahr), 17:00, Vil-

lamont, Gottesdienst, Pfrin. T. Guillau-
me (Vertretung). Danach Neujahr-Apéro 
im Zwingli-Saal
Sonntag 19. Januar, 10:00, Villamont, 
Gottesdienst, Pfr. A. Kressmann (Ver-
tretung).

Kaffee und Kuchen
Am Donnerstag, den 19. Dezember 
(Achtung! vorletzter Sonntag des Mo-
nates) treffen wir uns von 15:00 bis 
17:00 zum Kaffee und Kuchen in der 
Sakristei. Herzlich willkommen! Bäcke-
rinnen und Bäcker sollen sich für einen 
selbstgemachten Kuchen bis zum 12. 
Dezember beim Sekretariat einschrei-
ben.
Am Donnerstag, den 30. Januar das-
selbe. Kuchen-Anmeldung bis zum 23. 
Januar.

Bibliolog
Am Donnerstag, den 23. Januar findet 
wieder ein Bibliolog statt. Leitung: Rai-
ner Sohlbank und Eveline Eichele. Von 
18:00 bis 19:00 in der Sakristei.

Situation in der Villamont 
(Stand am 4. November)
Wir sind immer noch auf der Suche ei-
ner Titulär-Pfarrperson. Dasselbe wie 
seit dem 25. März… Und ab November 
wird es auch schwierig, Pfarrvertreter-
Innen für die Gottesdienste zu finden 
(wie am 1. Oktober für die November-
Ausgabe geschrieben). Davon werden 
wir an der Versammlung vom 10. No-
vember zusammen gesprochen haben.

Wichtig und erfreulich ist es…
… dass Sie Kirchgemeindemitglieder 
mit uns damit machen und anwesend 
sind! Am Gottesdienst vom 3. Novem-
ber mit Pfarrerin Kristin Rossier, Ver-
sammlungspräsidentin Ruth Ebach, 
Tenor Valentin Bezençon und Orga-
nisten Blaise Christen hatten wir die 
grosse Freude, 28 Personen in der Kir-
che zu sein! Mit Einsetzung des Kirch-
gemeinderates (Wally Puhr-Linkenheil, 
Sebastian Bayer und Françoise Schilt 
(Franziska)). Und mit wunderschöner 
Musik dank unseren beiden Musikan-
ten! Nachher mit Apéro im Zwingli-
Saal.  
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CHAQUE LUNDI  14h, Sévelin, office de Jardins Divers.

CHAQUE MARDI  9h, Saint-Matthieu, prière (sauf vacances). 12h30, 
Saint-Laurent, méditation. 18h, Montriond, prière de Taizé (sauf 
vacances). 18h, Saint-François, prière.

CHAQUE MERCREDI  7h15, Saint-Matthieu, recueillement (sauf 
vacances scolaires). 8h, Saint-Paul, méditation. 9h, Les Croisettes 
– Epalinges, prière (pause du 18.12.24 au 8.01.25). 9h30, Saint-
Laurent, culte du marché. 18h, Saint-François, prière. 18h30, Saint-
Laurent, prière de Taizé.

CHAQUE JEUDI  8h, Montriond, prière de Taizé (sauf vacances). 11h, 
Bellevaux, Bible et prière. 12h30, Cathédrale, « solidarités en prière 
». 18h, Saint-François, prière.

CHAQUE VENDREDI  9h30, Montriond, prière de Taizé (sauf va-
cances). 18h, Saint-François, prière.

CHAQUE SAMEDI  12h, Saint-Paul, Office de midi selon le rite de 
Romainmôtier, P. Zannelli. 18h, Saint-François, culte, cène.

DIMANCHE 1ER DÉCEMBRE – AVENT 9h30, Saint-Jean à Cour, J.-D. 
Courvoisier. 10h, Cathédrale, J.-F. Ramelet et L. Dépraz. 10h, CHUV, 
Espace Ambroise Paré. 10h, Malley, suivi de l’Assemblée paroissiale 
d’automne, H. Vienna. 10h, Saint-Laurent, culte gospel, B. Corbaz*. 
10h, Saint-Matthieu, cène, P. Zannelli. 10h15, hôpital de Sylvana. 
10h30, Bellevaux, suivi de l’Assemblée paroissiale d’automne, A. Ro-
chat*. 10h30, La Sallaz – Espace 4C, cène, N. Heiniger*. 10h45, Saint-
Jacques, cène, A.-C. Golay. 18h, Epalinges, feu de l’Avent, C. Moli-
na-Vienna et P. Schwab Castella. 18h, place de Milan, feu de l’Avent, 
A. Gelin et H. Vienna. 20h, Saint-Jean à Cour, cène, P. Marguerat.

DIMANCHE 8 DÉCEMBRE – AVENT II 9h30, Malley, A.-C. Golay. 
10h, Cathédrale, cène, S. Molla et L. Dépraz. 10h, Chailly, cène, A. 
Gelin*. 10h, CHUV, Espace Ambroise Paré. 10h, Montriond, suivi 
de l’Assemblée paroissiale d’automne, cène, H. Vienna. 10h, Saint-
Paul, cène, journée des droits humains, P. Zannelli. 10h15, hôpital 
de Sylvana. 10h30, Bellevaux, cène, D.-S. Burnat*. 10h30, Epa-
linges, Lesson’s & Carols, P. Schwab Castella. 10h45, Saint-Fran-
çois, A.-C. Golay. 17h, Bois-Gentil, Les musicales en famille. 20h, 
Saint-Jean à Cour, cène, T. Reymond.

SAMEDI 14 DÉCEMBRE 10h, Bois-Gentil, Noël de l’Eveil à la foi, A. 
Rochat. 17h, Epalinges, Noël tous âges avec les familles, N. Heini-
ger et C. Molina-Vienna.

DIMANCHE 15 DÉCEMBRE– AVENT III 9h, Vers-chez-les-Blanc, 
cène, Y. Wolff. 10h, Cathédrale, cène, S. Maillefer et L. Dépraz. 
10h, Chailly, cène, D.-S. Burnat. 10h, CHUV, Espace Ambroise 
Paré. 10h, Montriond, culte sous-régional intergénérationnel, 
A. Gelin*. 10h, Saint-Laurent, culte gospel, B. Corbaz*. 10h, 
Saint-Matthieu, cène, culte famille, P. Zannelli. 10h, Villamont, 
Adventssingen (chantée de Noël), W. Puhr, F. Schilt, H. Hartmann 
et B. Christen. 10h15, hôpital de Sylvana. 10h30, Bellevaux, cène, 
A. Rochat*. 10h30, Epalinges, cène, Y. Wolff*. 17h, Bois-Gentil, 
prière de Taizé. 20h, Saint-Jean à Cour, cène, Y. Bourquin.

DIMANCHE 22 DÉCEMBRE – AVENT IV 9h30, Saint-Jacques, A.-C. 
Golay. 10h, Cathédrale, cène, L. Dépraz. 10h, Chailly, baptême, A. 
Gelin*. 10h, CHUV, Espace Ambroise Paré. 10h, Saint-Marc, cène, 
J.-D. Courvoisier. 10h, Saint-Paul, cène, P. Zannelli. 10h15, hôpital 
de Sylvana. 10h30, Bois-Gentil, cène, P. Farron. 10h30, La Sallaz 
– Espace 4C, culte, B. Corbaz*. 10h45, Croix-d’Ouchy, cène, A.-C. 
Golay. 20h, Saint-Jean à Cour, cène, T. Reymond.

MARDI 24 DÉCEMBRE 18h, Saint-François, cène, J.-F. Ramelet. 21h, 
Vers-chez-les-Blanc, veillée familiale, N. Heiniger. 22h, Bois-Gen-
til, veillée de Noël, P. Farron. 22h, Saint-Jean à Cour, veillée de 
Noël, cène, J.-D. Courvoisier. 23h, Cathédrale, nuit de Noël, L. 
Dépraz. 23h, Epalinges, veillée avec groupe de percussionnistes, 
C. Molina-Vienna. 23h, Saint-Matthieu, cène, P. Zannelli.

MERCREDI 25 DÉCEMBRE 7h, Saint-Paul, cène, aube de Noël suivie 
d’un petit-déjeuner, P. Zannelli. 10h, Cathédrale, cène, L. Dépraz 
et D.-S. Burnat. 10h, Chailly, avec saynète des enfants, A. Gelin*. 
10h, Malley, cène, A.-C. Golay. 10h, Montriond, cène, H. Vien-
na. 10h, Saint-Paul, P. Zannelli. 10h, Villamont, Gottesdienst, N.  
Huber. 10h30, Bellevaux, cène, A. Rochat*. 10h30, Epalinges, 
cène, Y. Wolff*.

DIMANCHE 29 DÉCEMBRE 10h, Cathédrale, cène, J.-F. Rame-
let. 10h, Chailly, cène, A. Gelin*. 10h, CHUV, Espace Ambroise 
Paré. 10h, Saint-Marc, culte sous-régional, cène, H. Vienna. 10h, 
Saint-Matthieu, cène, P. Zannelli. 10h15, hôpital de Sylvana. 
10h30, Bellevaux, N. Schneider*. 10h30, Vers-chez-les-Blanc, 
cène, N. Heiniger*. 20h, Saint-Jean à Cour, cène, J.-D. Courvoisier.

MERCREDI 1ER JANVIER 2025 10h, Cathédrale, cène, T. Reymond.

DIMANCHE 5 JANVIER 10h, Cathédrale, cène, J. Muller. 10h, Saint-
Jacques, cène, A.-C. Golay. 10h, Saint-Laurent, culte gospel, B. 
Corbaz*. 10h, Saint-Matthieu, cène, P. Zannelli. 10h30, Bellevaux, 
cène, A. Rochat*. 10h30, La Sallaz – Espace 4C, culte, F et M.-C. 
Baatard*. 20h, Saint-Jean à Cour, cène, M. Hoegger.

DIMANCHE 12 JANVIER 9h30, Malley, J.-D. Courvoisier. 10h, Cathé-
drale, cène, J.-F. Ramelet. 10h, Chailly, cène, avec la paroisse de La 
Sallaz – Les Croisettes, A. Gelin*. 10h, Saint-Paul. 10h30, Belle-
vaux*. 10h45, Saint-François, cène, D.-S. Burnat. 10h45, Saint-
Jean à Cour, cène, J.-D. Courvoisier. 18h30, La Sallaz – Espace 4C, 
célébration louange. 20h, Saint-Jean à Cour, cène, T. Reymond.

DIMANCHE 19 JANVIER 10h, Cathédrale, cène, L. Dépraz. 10h, 
Chailly, cène, culte du souvenir, A. Gelin et D.-S. Burnat*. 10h, 
Croix-d’Ouchy, célébration œcuménique, J.-D. Courvoisier. 10h, 
Saint-Laurent, culte gospel, B. Corbaz*. 10h, Saint-Matthieu, 
cène, célébration œcuménique, R. Bizimana et P. Zannelli. 10h30, 
Bellevaux, cène, A. Rochat*. 10h30, Epalinges, célébration œcu-
ménique, C. Molina-Vienna. 10h45, Saint-Marc, célébration œcu-
ménique, H. Vienna. 11h30, Saint-Rédempteur, célébration œcu-
ménique, A.-C. Golay. 20h, Saint-Jean à Cour, cène, P. Marguerat.

DIMANCHE 26 JANVIER 10h, Cathédrale, cène, L. Dépraz. 10h, 
Chailly, cène, D.-S. Burnat. 10h, Montriond, culte sous-régional 
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À VRAI DIRE A l’approche 
des fêtes de fin d’année, 
nous sommes nombreux 
et nombreuses à rédiger 
une carte, un message 

électronique, ou même le 
jour même un message sur 

les réseaux sociaux, à nos proches pour 
leur souhaiter nos meilleurs vœux. Mais 
que souhaitez-vous ? Vœux de bonheur, 
de santé ? Il peut être difficile de choi-
sir quels peuvent être les meilleurs vœux 
sans tomber dans un langage trop géné-
ral, trop galvaudé ou même inadéquat 
selon les difficultés que chaque personne 
traverse.

Et si nous souhaitions des vœux de paix ? 
Le terme paix en hébreu « Shalom » est 
plus vaste que l’absence de conflit. Il dé-
signe un état de complétude. Comme 
don de Dieu, la paix est une restaura-
tion de l’être humain dans sa dimension 
intérieure pour qu’il se retrouve entier, 
complet.
N’a-t-il pas résonné dans les cieux en 
cette nuit de Noël ? « Gloire au plus haut 
des cieux et paix sur la terre aux humains 
de bonne volonté ! » chante le chœur des 
anges. Alors que la paix soit avec toi, lec-
teur et lectrice, durant ces fêtes de fin 
d’année !  Noémie Heiniger, pasteure à 
La Sallaz – Les Croisettes

Meilleurs vœux

VOTRE RÉGION  SITE lausanne.eerv.ch  SECRÉTARIAT RÉGIONAL sur ren-
dez-vous, ch. de Boissonnet 1, 021 653 06 78, region.lausanne@eerv.ch  MI-
NISTRE DE COORDINATION Timothée Reymond, 021 331 57 77, timothee.
reymond@eerv.ch. 

LIEUX D’ÉGLISE CANTONAUX  LA CATHÉDRALE SITE lacathedrale.eerv.
ch PASTEUR Line Dépraz, line.depraz@eerv.ch L’ESPRIT SAINF SITE sainf.
ch  PASTEUR Jean-François Ramelet, jean-francois.ramelet@eerv.ch ÉGLISE 
MARTIN LUTHER KING SITE eerv.ch/emlk PASTEUR Benjamin Corbaz, 021 
331 56 48, benjamin.corbaz@eerv.ch  

BELLEVAUX – SAINT-LUC  SITE bellevauxsaintluc.eerv.ch  ANIMATRICE 
D’EGLISE Anne Rochat, responsable Enfance – familles, 079 761 55 82 cibou-
lette4@citycable.ch  DIACRE Jules Neyrand, 078 730 39 30, jules.neyrand@
eerv.ch  SECRÉTARIAT Pour tout contact, secretariat.bellevaux-st-luc@eerv.ch. 
LOCAUX PAROISSIAUX Luwam Freslassie 021 647 55 41 (horaires de bureaux) 
IBAN CH97 0900 0000 1000 7174 8. 

CATÉCHISME – JEUNESSE  SITE jeuneslausanne.eerv.ch RESPONSABLES Lise 
Messerli-Bressenel, 076 326 78 10, lise.messerli@eerv.ch, Yann Wolff, 079 364 55 
67, yann.wolff@eerv.ch. 

CHAILLY – LA CATHÉDRALE  SITE chaillylacathedrale.eerv.ch PASTEUR·E Aude 
Gelin, 021 331 56 19, aude.gelin@eerv.ch, Dominique-Samuel Burnat, 077 422 07 
67, dominique-samuel.burnat@eerv.ch  SECRÉTARIAT Ch. de la Cure 2, 021 652 
43 48, chacat@bluewin.ch  Horaires : mercredi et vendredi matin de 8h30 à 12h, 
jeudi après-midi de 13h30 à 17h. IBAN CH59 0900 0000 1723 4858 7.

LA SALLAZ – LES CROISETTES  SITE  lasallazlescroisettes.eerv.ch   
DIACRES ET PASTEURES Yann Wolff, 079 364 55 67, Noémie Heiniger, noemie.
heiniger@eerv.ch, 021 331 56 11, Clara Vienna, clara.molina-vienna@eerv.ch  
ANIMATRICE D'EGLISE Pascale Schwab Castella pascale.schwab-castella@
eerv.ch SECRÉTARIATS Croisettes, 021 784 08 76, paroisse.lescroisettes@
bluewin.ch. La Sallaz, 021 652 93 00, paroisse.lasallaz@bluewin.ch  IBAN CH58 
0900 0000 1761 5478 8. 

SAINT-FRANÇOIS – SAINT-JACQUES  SITE saintfrancoissaintjacques.eerv.ch  
PASTEUR Anne-Christine Golay, 021 331 58 43, anne-christine.golay@eerv.
ch SECRÉTARIAT ET UTILISATION DU TEMPLE av. du Léman 26, 021 729 80 

52, stfrancois.stjacques@bluewin.ch  CENTRE SAINT-JACQUES location des 
salles, du lundi au vendredi de 9h à 12h, av. du Léman 26, 021 729 80 82, centre.
stjacques@gmail.com  IBAN CH63 0900 0000 1715 7901 4.

SAINT-JEAN  SITE saintjean.eerv.ch  PASTEURS Jean-Daniel Courvoisier, 021 
331 57 91, jean-daniel.courvoisier@eerv.ch, Hermann Vienna, 021 331 57 57, 
hermann.vienna@eerv.ch  SECRÉTARIAT lundi et mercredi 13h30 à 16h30, ou sur 
rendez-vous. Edouard-Dapples 50, 021 616 33 41, paroisse.saint-jean@eerv.ch 
LOCATION Maison de Saint-Jean, Mme Rickli, 021 617 60 28, IBAN CH20 0900 
0000 1729 9695 8. 

SAINT-LAURENT – LES BERGIÈRES  SITE saintlaurentlesbergieres.eerv.ch  PAS-
TEUR  Philippe Zannelli, 076 688 33 14, philippe.zannelli@eerv.ch. SECRÉTA-
RIAT jeudi et vendredi de 8h à 11h30, av. Saint-Paul 5, 021 625 62 48, stlaurent.
bergieres@sunrise.ch  LOCAUX PAROISSIAUX Saint-Matthieu : 079 462 69 99. 
Saint-Paul : 079 938 50 06  IBAN CH79 0900 0000 1000 2308 7.  

SUD-OUEST LAUSANNOIS  SITE  sudouestlausannois.eerv.ch   PAS-
TEUR Hermann Vienna, 021  331 57 57, hermann.vienna@eerv.ch LO-
CATION DES SALLES  Malley :  077 917 4 8 99 (M. Santos) et el ie@
hispeed.ch. SECRÉTARIAT  mercredi de 9h à 13h, avenue de Séve-
r y 3, 1004 Lausanne 74, 021 625 00 81, paroisse.du.sol@bluewin.ch 
IBAN CH04 0900 0000 1751 0389 2. 

VILLAMONT SITE villamont.eerv.ch PFARRAMT vakant; Gottesdienste durch 
Vertretungen; Abdankungen: Pfarrer Marcus Heutmann, PLA Morges, 021 331 
57 83, marcus.heutmann@eerv.ch SEKRETARIAT Françoise Schilt (Franziska), 
villamont@bluewin.ch, 077 440 01 23 (privat) LOCATION Cyril Texier, 076 524 84 
47, location.villamont@gmail.com. IBAN CH94 0900 0000 1000 2621 2 

PRÉSENCE ET SOLIDARITÉ  DIACRE Liliane Rudaz, 079 385 19 87.

PASTORALE DE LA RUE  DIACRE Claudio Recabarren, 076 233 16 24, Alain 
Félix, 077 420 79 47.

ENFANCE ET FAMILLE  SITE lausanne.eerv.ch/famille  PASTEURE Aude Gelin, 
021 331 56 19, aude.gelin@eerv.ch. 

(DM), fruits TerrEspoir, cène, H. Vienna. 
10h, Saint-Matthieu, cène, P. Zannelli. 
10h30, Bois-Gentil, cène, P. Farron. 10h30, 
La Sallaz – Espace 4C, N. Heiniger. 17h, 
Vers-chez-les-Blanc, rencontre de Taizé. 
20h, Saint-Jean à Cour, cène, M. Durussel.

DIMANCHE 2 FÉVRIER 9h30, Saint-Jacques, 
J.-D. Courvoisier. 10h, Cathédrale, cène, 
culte des pèlerins, L. Dépraz. 10h, Saint-
Laurent, culte gospel, B. Corbaz*. 10h, 
Saint-Paul, cène, P. Zannelli. 10h30, 
Bellevaux, cène, A. Rochat*. 10h30, La 
Sallaz – Espace 4C, culte famille, C. Moli-
na-Vienna*. 10h45, Saint-Marc, cène, J.-D. 
Courvoisier. 17h, Saint-Jean à Cour, cène, 
culte-cantate, T. Reymond.

NOTE
* culte avec espace pour les enfants près de 
leurs parents.  
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